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1. Introduction

La vegetation du Jura passe pour etre bien connue: en effet, depuis les
pelouses xerophiles (Bromion) et les forets buissonnantes de chenes et d'Erables
ä feuilles d'Orbier (Quercion pubescenti-petraeae) dominant les lacs sub-
jurassiens, en passant par les Hetraies, Sapinieres et Erablaies (Cephalanthero-
Fagion, Asperulo-Fagion, Aceri-Fagion et Tilio-Acerion) et les prairies et
päturages (Arrhenatherion, Polygono-Trisetion et Cynosurion), pour aboutir
aux tourbieres (Scheuchzerio-Caricetalia fuscae, Sphagnetalia) et aux forets
subalpines de Pins ä crochets (Lycopodio-Pinetum [1*]), il ne reste que les
pelouses alpines qui n'aient pas fait l'objet d'une etude d'ensemble. Or une
publication toute recente consacree ä la vegetation du Haut-Jura (Beguin 1972)
vient de combler cette lacune.

A ma connaissance cependant personne n'a encore decrit, avec tableau ä

l'appui, la Vegetation des parois de rochers et celle des cretes boisees de pins
qui sont pourtant si caracteristiques du Jura. C'est ä l'occasion de travaux

* voir les notes a la fin du texte.
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recents de cartographie dans le Jura central et septentrional que je fus attire
par un complexe de vegetation que mon maftre et ami le Dr M. Moor m'avait
dejä fait connaftre en 1950 au Creux du Van et dont j'avais commence l'etude
au Cret de la Neige: les cretes rocheuses couronnees de pins (Moor 1957, p. 37
et 55-56, Richard 1961, p. 87-99, Moor 1962, p. 257).

Ces aretes presentent en effet, grace ä leur orientation SSW-NNE, des con-
trastes tres nets (opposition de versants): si la chaleur et la secheresse du versant
sud peuvent etre symbolisees par Pinus silvestris, Acer Opalus, Stipa Calamagrostis,
Carex humilis et Potentilla caulescens, le climat local froid et humide du versant
nord est traduit put Pinus uncinata, Salix grandifolia, Carex brachystachys,
Cystopteris fragilis et de nombreuses mousses. Les conditions ecologiques
semblent particulierement faciles ä interpreter; cependant une etude plus appro-
fondie m'a montre qu'il s'agissait, pour chacun des deux versants, d'une mosai'que
de bio topes tres differents: eboulis, blocs, vires rocheuses, fentes de rochers,
dalles, eperons, niches, baumes, etc, ce qui explique la variete des groupements
vegetaux que je vais tenter de presenter. II s'agit sans exception d'associations
ä determinisme edaphique et microclimatique [ou associations specialisees
au sens de Moor (1951)], relativement independantes du climat general, ce qui
explique que le meme groupement puisse se rencontrer aussi bien ä 500 qu'ä
1500 m d'altitude.

Les principales cretes rocheuses couronnees de pins que j'ai parcourues et
etudiees dans le Jura sont les suivantes:

Cret de la Neige (Ain, France)
Dent de Vaulion
Aiguilles de Baulmes
Creux du Van et Clusette
Arete des Sommetres
Rochers du Schiit (Sonceboz) et d'Orvin
Gorges de Undervelier et du Pichoux
Gorges de Court et de Moutier
Dilitschgrat (Gänsbrunnen)
Hasenmatt
Balm flue
Roti Flue et Stürmenchopf (Bärschwil)
Gerstelflue (Waldenburg) (2)

Au point de vue geologique, toutes ces aretes sont formees de couches redressees
du Malm superieur (Sequanien superieur, Kimmeridgien, Portlandien) avec des
calcaires compacts tres durs et diaclases. Le peu d'argile d'alteration qui peut s'y
former est immediatement entraihe en profondeur dans les fissures ce qui explique
l'absence de sols.

Lorsqu'on traverse une crete rocheuse jurassienne du sud au nord, on l'aborde
par une pente qui se redresse de plus en plus: on trouve d'abord des prairies fumees
aux abord des fermes (Arrhenatheretum), puis des päturages maigres ou des

prairies maigres (Mesobrometumj puis on entre dans la foret qui est generalement
un Carici-Fage turn. Mais lorsqu'on s'approche des rochers et des eboulis mobiles
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Fig. 1.

1. Cret de la Neige.
2. Dent de Vaulion.
3. Aiguilles de Baulmes.
4. Creux du Van.
5. La Steiner.
6. Undervelier.
7. Moutier.
8. Hasenmatt.
9. Balmflue.

10. Waldenburg.
11. Barschwil.

verticales. 1. Carici-Fagetum. 2. Asplenio-Piceetum cancetosum. 3. Aceri-Tilietum.
4. Potentillo-Hieracietum. 5. Teucrio-Caricetum. 6. Coronillo-Pinetum. 7. Bellidiastro-
Pinetum ou Lycopodio-Pinetum. 8. Groupement ä Sesleria, Androsace lactea et Carex
brachystachys. 9. Androsaco-Ranunculetum alpestris. 10. Carici-Asplenietum et Asplenio-
Cystopteridetum. 11. Cystopteridetum montanae et Phyllitido-Aceretum. 12. Asplenio-
Piceetum typicum. 13. Abieti-Fagetum.
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qui les bordent ä leur base, le hetre fait place ä des groupes d'epiceas qui sont
les seuls arbres ä pouvoir utiliser, grace ä leurs racines trag antes, le peu d'humidite
qui subsiste entre les blocs accumules au pied de la pente. Ce sont des ilots
d'Asplenio-Piceetum caricetosum (Richard 1961, p. 83) qui apparaissent des

800 m d'altitude, avec Vaccinium myrtillus, Vaccinium vitis-idaea, Goodyera
repens, Corallorhiza trifida, Pyrola secunda, Carex digitata, un peu d'Asplenium
viride et de Moehringia muscosa, de nombreuses mousses et des lichens. Plus

haut, la partie mediane de l'eboulis, tres mobile, est pratiquement nue. Seuls

quelques pieds de Rhamnus alpina ou de Prunus Mahaleb s'accrochent aux plus

gros blocs et forment la lisiere de la foret mixte ä Tilleul aui occupe la partie
superieure, plus riche en terre fine, mais non stabilisee. Cet Aceri-Tilietum
s'adosse ä la base de la paroi de rochers qui l'abrite du vent et lui proccure un
climat local chaud. Le sol, relativement bien approvisionne en eau, est recouvert
d'une epaisse couche de gravier instable. En voici un exemple: Petite Metairie
de Nidau (Le Schlit), commune de Sonceboz, 850 m, SE, Pente: 70%.

Arbres: 3.2 Tilia platyphyllos
Recouvrement 70% 2.2 Fraxinus excelsior

2.2 Acer Pseudoplatanus
1.2 Acer Opalus

Buissons:
Recouvrement 60%

4.4 Corylus Avellana
+ Fraxinus excelsior
+ Tilia platyphyllos
r Ulmus scabra
r° Fagus silvatica
+ Cornus sanguinea
+ Lonicera Xylosteum

Strate herbacee: 3.3 Mercurialis perennis
Recouvrement 40% 1.2 Tamus communis

+.2 Polygonatum officinale
+ Melittis Melissophylum
+ Galium Mollugo
r Epipactis Helleborine
r Prenanthes purpurea
+ Tilia platyphyllos (semis)
+ Acer pseudoplatanus (semis)

Derriere VAceri-Tilietum (ou le Seslerio-Fagetum des sols stabilises en forte
pente), la paroi de rochers s'eleve d'un seul jet de plusieurs centaines de metres.
Ces rochers tres compacts semblent nus. En realite, ils presentent de petites
fissures oü quelque Pin, Nerprun des Alpes ou Amelanchier a pu s'enraciner et
oil l'on rencontre des plantes hautement specialisees. C'est le domaine du Potentillo-
Hieracietum que je decrirai plus bas. Les vires recouvertes d'eboulis et situees
entre deux falaises rocheuses hebergent une pelouse ä Carex humilis et Teucrium
montanum (Teucrio-Caricetum) remplacee ä l'etage montagnard superieur par le
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Seslerio-Laserpitietum (Moor 1957, Beguin 1971). Lorsqu'on s'aproche de la
crete, les tetes de couches sont de plus en plus fissurees et parfois separees par
de profondes crevasses: les pins, les buissons et de nombreuses especes des

pelouses xerophiles y foment l'association Coronillo-Pinetum remplacee au
versant nord, froid et humide, par le Bellidiastro-Pinetum ou, plus haut, par le
Lycopodio-Pinetum, tous deux riches en mousses et en lichens. Les rochers
humides et ombrages, avec Cystopteris fragilis, Asplenium viride et Carex
brachystachys, sont le domaine de plusieurs associations d'une nouvelle alliance
que je propose de nommer Cystopteridion et dont je justifierai la creation
plus bas. Les eboulis et leur vegetation ont ete etudies par Beguin (1971) et je
me bornerai ä completer la liste des associations de 1'Arabidion alpinae par
l'association Cystopteridetum montanae que se developpe entre la foret et les
falaises verticales.

V-V, ST* ''--i' :

Fig. 3.

Exemple d'une crete
rocheuse couronnee
de pins: le „Dos d'äne"
du Creux du Van
(Neuchätel), versant
sud.

2. La vegetation des flancs sud.

A. Potentillo-Hieracietum Br.-Bl. 1933 (Tableau lj
Les parois subverticales de rochers calcaires exposees au sud offrent ä la

colonisation par les vegetaux un obstacle presque insurmontable. Cependant
(ä part les lichens crustaces) quelques chamephytes et hemicryptophytes
peu exigeants pour l'alimentation en eau s'enracinent dans les fissures:
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Fableau No 1. POTENTILLO-HIERACIETUM

o du relev^ 12 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25 26 X

aractenstinues d'association et d'alliance
leracium huraile + (* 11 + + 12 < + + 11 (+> + + + + + + + + + + +2 11 + 96
otentilla caulescens 12 12 +2 + • 12 12 + +2 12 +2 +2 42
aphne alpina r + + +2 + + + + + + 38

leraciuc bupleuroides + + + + + 23

leracium tomentosum r (+ 16

raba aizoides + + 12

iff£rentielles d'association et d'alliance
lobularxa cordifolia 23 12 + +2 + +2 +2 +2 +2 12 +2 +2 12 12 54

tipa calamagrostis r +2 + 12 + r +2 + +2 + + 42

oronilla vaginalis <+> + +2 + +2 * 19

aract^nstiaues d'ordre et de classe

spleniuo Ruta-murana r + r + + + r +2 + + + + r + r r + 69

uerntra saxatilis • » + + + + + + + + + + + + + <+ r + + 65

thamanta eretensis + * 12 + 12 r + + 12 + + + 12 50

splenium Trichomanes r + + + 16

ieracium amplexicaule + 15

rinus alpinus 8

axifraga Aizoon 4

ifferentielles des stations les morns extremes

esleria coerulea + + +2 12
0

r *2 +
0

+
0

+ +2 12
0

r + + +
0

r +2 +2
0

r + r r 85
entaurea Sc&biosa + + + + r + + + + r + + + 50
eucrium montanum + +2 +2 + 2 +2 +2 +2 +2 42

arex humilis +2 +2 +2 & +2 + 23

sperula cynanchica +2 16

lymus Serpyllum + + T r 15

eseli Libanotis +2 r 12

nthyllis montana 22 • 8

ompagnes

hamnus alpina
0

r
0

r + +
0

r +
0

r +
0

r
0

r + r 46

arex ornithopoda r + + r 19

enlsta pilosa + +2 +2 +2 15

ampanula rotundifolia + r +2 15

melanchier ovalis 0 0
r 1?

ianthus Silvester 1?

orbus Ana 12

uphrasia salisburgensis + 8

lalictrum minus + R

alium pumilum +2 +2 8
arduus defloratus ft

aserpitium Slier 0 0
8

lrysanthemum montanum All. r
0

8
alium mollugo 8
estuca ovina + ft

erbens vulgaris r
0

r 8
inus silvestris arbuste • r 0

r 8

:cidentell«s 1 3 1 2 1 1 1 2

ambre d'esofeces 3 7 8 6 9 8 12 12 12 8 9 12 12 9 14 10 16 11 11 15 9 10 14 11 19 17
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Potentlila caulescens, Hieracium humile, Asplenium Ruta-murana et Kernera
saxatilis sont les plus connus. Lorsque les fissures sont plus profondes et plus
nombreuses, Globularia cordifoha, Sesleria coerulea, puis differentes especes
du Bromion comme Centaurea Scabiosa, Teucrium montanum et Carex humilis
viennent s'ajouter aux precedentes. Parmi les buissons, Rhamnus alpina est

l'espece la moins exigeante et fait partie de la combmaison caracteristique de

l'association, bien qu'il reste toujours chetif.
Dans le Jura, Hieracium humile, Potentilla caulescens, Daphne alpina (3),

Hieracium bupleuroides (3) et le rare Hieracium tomentosum (4) sont de bonnes

caractenstiques d'association, tandis que Globularia cordifolia, Stipa Calama-

grostis et Coronilla vaginalis peuvent etre consideres comme differentielles
d'association et d'alliance (5). Quoi qu'en petit nombre, les caractenstiques
d'ordre et de classe sont regulierement presentes.

Le tableau n° 1, oü les releves sont classes d'apres le nombre croissant des

especes du Bromion, montre que l'association n'est pas aussi pauvre qu'on
pourrait le eroire (6). Au versant sud du Dos d'Ane (Creux du Van) par exemple,
on peut voir tous les intermediates amsi que des mosaiques oil se cötoient
Potentilla caulescens, Kernera saxatilis st Hieracium tomentosum d'une part
(Asplenietea rupestris), Anthericum ramosum, Anthylhs montana, Sesleria
coerulea, Carex Halleriana, Teucrium montanum d'autre part (Festuco-Brometea).
Si le nombre d'especes est relativement eleve (minimum 3, maximum 17,
moyenne 11) le taux de recouvrement de l'association ne depasse pas 10%. De
plus, les compagnes et accidentelles sont rares et leur vitalite est reduite.

Sous les rochers surplombants, dans les baumes tres seches ne recevant
pratiquement pas de precipitations et servant de reposoirs aux chamois ou
autres mammiferes, ll n'est pas rare de trouver un melange d'especes
caractenstiques des fentes de rochers avec des plantes nitrophiles par exemple Hieracium
amplexicaule (particulierement bien developpe), Potentilla caulescens, parfois
meme Hieracium tomentosum (La Clusette) dans le meme biotope que Stipa
Calamagrostis, Centaurea Scabiosa, Carex humilis, Carex Halleriana, Bromus
erectus d'une part, Poa memoralis, Verbascum lychnitis, Agropyron caninum,
Lotus corniculatus et Reseda lutea d'autre part

Le Potentillo-Hieracietum est en contact direct avec les groupements suivants
a) Teucno-Caricetum humilis des pentes raides en gradms situees au pied des

parois de rochers de l'etage montagnard mfeneur,
b) Sesleno-Laserpitietum qui remplace l'association precedente ä l'etage

montagnard supeneur,
c) Cotoneastero-Amelanchieretum des lisieres du Coronillo-Pinetum et du

Seslerio-Fagetum,
d) Coronillo-Pinetum de la partie culmmale des cretes rocheuses, sur sols

carbonates bruts suffisamment stabilises pour que les arbres puissent y prendre
pied

Au contraire, le Potentillo-Hieracietum n'a que peu d'especes communes
avec les associations de fentes de rochers des versants ombrages dont ll se

distingue par des especes thermophiles comme Globularia cordifolia, Stipa
Calamagrostis et Coronilla vaginalis Cest pourquoi je proposerai plus bas

(voir p90) la creation d'une nouvelle alliance Cystopteridion Du reste en 1933
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dejä, dans son traite sur les Karawanken, Aichinger avait bien note que (p. 13):
„Die Siedlungen der durchfeuchteten Felsen, in denen Orthothecium rufescens,
Cystopteris fragilis, Cystopteris regia, Veronica lutea, Viola biflora und Asplenium
viride vertreten sind, gehören nicht unserem Verbände an".

Localisation des releves

1. Clusette. Noiraigue. 820 m. S. C.N. 1163 545680/201100
2. Clusette. Noiraigue. 870 m. S. C.N. 1163 546100/201080
3. Röti Flue. Bärschwil. 720 m. S. C.N. 1086 600900/248650
4. L'Areteau. Rochefort. 1190 m. SW. C.N. 1164 550720/202640
5. L'Areteau. Rochefort. 1180 m. SW. C.N. 1164 550720/202640
6. Dilitsch. Gänsbrunnen. 1110 m. S. C.N. 1107 602580/233860
7. Sur Thoiry. Thoiry. (Ain) 1530 m. SE. C.N. 1280 484220/123570
8. Gorges de Court. Court. 710 m. NE. C.N. 1106 592950/232830
9. Creux du Van. Gorgier. 1250 m. S. C.N. 1163 545550/199100

10. Rouge-Pertuis. Undervelier. 720 m. S. C.N. 1105 583750/239880
11. Arete des Sommetres. Muriaux. 950 m. S. C.N. 1104 563800/231780
12. La Roche St. Jean. Roches. 860 m. S. C.N. 1106 591590/240440
13. Creux du Van. Gorgier. 1040 m. S. C.N. 1163 546250/199250
14. Arete du Raimeux. Belprahon. 1020 m. SSE. C.N. 1106 596940/238600
15. Gorges de Court. Court. 780 m. N. C.N. 1106 592850/232900
16. Arete du Raimeux. Moutier. 700 m. S. C.N. 1106 595720/238220
17. Creux du Van. Gorgier. 1230 m. S. C.N. 1163 545500/199080
18. Arete des Sommetres. Muriaux. 940 m. S. C.N. 1104 563800/231780
19. Les Roches. St. Brais. 880 m. WSW. C.N. 1105 575680/240200
20. La Steiner. Sonceboz 930 m. SSE. C.N. 1125 581560/225280
21. Clusette. Noiraigue. 980 m. S. C.N. 1163 546020/201130
22. Clusette. Noiraigue. 830 m. SW. C.N. 1163 545750/201120
23. Arete du Raimeux. Moutier. 800 m. S. C.N. 1106 596350/238400
24. Clusette. Noiraigue. 830 m. S. C.N. 1163 545700/201100
25. Creux du Van. Gorgier. 1120 m. S. C.N. .1163 545960/199180
26. Arete du Raimeux. Moutier. 560 m. S. C.N. 1106 595620/238100

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

No. 6: Viburnum lantana. No. 7: Cotoneaster integerrima, Juniperus nana, Helianthemum
canum. No. 8: Pinus uncinata, Carex sempervirens. No. 9: Teucrium Chamaedrys, No. 13:
Poa nemoralis, Scabiosa columbaria. No. 15: Thlaspi montaum. No. 17: Viola hirta,
Helianthemum nummularium. No. 18: Coronilla Emerus, Gentiana Clusii. No. 22: Hippocrepis
comosa. No. 23: Thesium alpinum. No. 25: Anthericum ramosum, Cynanchum Vince-
toxicum.

B. Teucrio-Caricetum humilis ass. nov. (Tableau 2)

Cette pelouse primaire des pentes raides en gradins a ete etudiee ä l'etage
montagnard inferieur dans le Jura central oü eile occupe de petites surfaces en
mosalque avec le Potentillo-Hieracietum, le Seslerio-Fagetum et le Coronillo-
Pinetum.
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Tableau Ho 2. A. TEUCRIO-CARICETUM HUM1LIS
B. CROUPEMENT A 3TIPA CALAMACROSTIS

No du releve 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 % A B C

Caracteristiaues et differentielle d association
c Carex humilis 33 22 22 33 33 12 22 33 44 44 32 91

c Thalictrum minus 22 22 22 23 23 12 50 + +

d Coronilla vaginalis • • 11 • • 22 + + + + 50

Diff^rentlelles des sous-associations et
du erouoement 4 StiDa Calamaerostis

Laserpitium latifolium + 12 + 22 42
0

r +

Juniperus communis + + + + 33

Chrysanthemum montanum All. + 12 11 33

Epipactis atropurpurea r r + + 33

Coronilla coronata + + +2 25

Hypericum montanum + + r r 42

Coronilla Emerus +2 +2 + +2 33 +2 +2

Saponaria ocymoides + +2 +2 33 +2

Orobanche Teucni r + + + 33

Stipa Calamagrostis +2 +2 22 25 55 « I

Melica ciliata
Laserpitium Siler

+

32

* +
o

11
0

11

25

25
0

+
0

+ +

Anthericum Liliago 12 + 17

Euphorbia cyparissias 12 8 12 12

Silene Cucubalus * + +
Gentiana lutea +

Inula salicina 12 12

Campanula rapunculoides r +

Lotus corniculatus • + +

Caracteristiaues dfa"! Hann». d* ordre et de class«

(Bromion, Brometalia, Festuco-Brometea)

Teucnura montanum 12 12 12 22 +2 12 32 +2 12 12 +2 12 LOO + +

Hippocrepis comosa 22 +2 22 12 12 12 +2 + f 12 91 +2

Teucnum Chamaedrys + 11 11 23 22 22 12 22 66 12 11 12

He lianthemum nuramulanum +2 22 22 12 12 12 12 12 66 11 12

Scabiosa Columbaria + + + + + + 50 +

Asperula cynanchica 11 11 12 12 11 42

Centaurea Scabiosa + + + + • 42 +
Bromus erectus +2 + 12 12 33

Stachys recta + + + 33

Arabis hirsuta + + 17 r
Primula veris + + 17

Carex Halleriana Asso 8 12

Carlina acaulis + 8 + +
Allium sphaerocephalum
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No du releve 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 % A B C

EsDeces des Oneanetalia
Anthericum ramosum 11 22 11 11 22 22 12 +2 11 11 11 LOO 11

Bupleuriun falcatura + 11 11 21 + 21 22 11 11 11 + 9i
Viola hirta + + + + + 11 + + + 75 + +

Polygonatum officinale 11 + + • 22 11 11 50 + + 11

Sesell Libanotis 12 12 11 12 11 + 50

Origanum vulgare 12 +2 12 +2 50 12 21 22

Cyrtanchum Vincetoxicum +2 12 +2 +2 42 22 + 12

Silene nutans + + 11 25

Geranium sanguineum +

EscÄces des Seslerietalia
Sesleria coerulea 12 22 22 32 32 33 22 12 12 12 12 22 L00 +2

Carduus defloratus + + + + + 11 + + 75 + + +
Thesium alpmum + + + +2 + + 50

Phyteuma orbiculare 8 +
Gentiana Clusii +2

Allium senescens + 8

Euphrasia salisburgensis + 8

Buissons

Rhamnus alpina
0

+ + +2 + + + 58 + +2

Rosa spinosissima 22 22 + 12 12 11 50 + 11 22

Araelanchier ovalis + + + 11 + +2 50

Coronilla Emerus + +2 +2 + +2 42 +2 + +2

Juniperus communis + + 42

Sorbus Ana + + + 25 +2

Sorbus Mougeotii + + 17

Rhamnus cathartica + 17

Cotoneaster tomentosa
0

17 •

Com oaeiies

Thymus Serpyllum 12 11 12 11 +2 + +2 66 +2

Galium Mollugo + +2 11 + 22 +2 +2 58 +2 12 22

Campanula rotundifolia + + r 25

Carex flacca 22 12 17 12 12 12

Cephalanthera longifolia r r 17

Linum catharticum + 8 + +

Calamagrostis varia 17 8 12 +2

Accidentelles 3 1 4 3 2 1 2 1 1

Nombre d'esoeces 22 20 21 17 21 22 36 32 27 27 24 31 32 25 30



Quelques buissons isoles comme Amelanchier ovalis et Rhamnus alpina
dominent une pelouse de hautes herbes thermophiles comme Thalictrum minus,
Anthericum ramosum, Bupleurum falcatum, Polygonatum officinale, Cynanchum
Vincetoxicum, Seseli Libanotis. Les especes les plus sociables, comme Carex
humilis (dominant) Sesleria coerulea, Teucrium montanum et Teucrium Chamae-
drys, sont en partie cachees sous les hautes herbes. Rosa spinosissima est parti-
culierement bien developpee et recouvre ä eile seule parfois de grandes surfaces.

J'ai choisi Carex humilis et Thalictrum minus (qui ont ici leur optimum)
comme caracteristiques d'association et Coronilla vaginalis comme differentielle,
rappelant le Coronillo-Pinetum. On distingue facilement deux sous-associations:
la premiere (ä Laserpitium latifoliumj colonise les pentes les moins raides (pente
moyenne 75%) et presente des analogies avec le Coronillo-Pinetum. La seconde
(ä Stipa Calamagrostis, Melica ciliata, Laserpitium Silerj est releguee sur les

pentes tres raides, ä croulement superficiel (pente moyenne 100%) et se rapporche
du Stipetum Calamagrostis et du Seslerio-Laserpitietum. A titre de comparaison,
j'ai fait figurer sur le meme tableau 3 releves d'une pelouse oil domine Stipa
Calamagrostis (pente moyenne 110%), dont les Statut systematique n'est pas
defini et dont le sol est encore plus raide et mobile, ceci pour mettre en evidence
l'affinite tres nette de ces deux groupements (7).

Je propose de rattacher le Teucrio-Caricetum .humilis au Seslerio-Xerobromion
au meme titre que le Teucrio-Seslerietum Volk 1937 qui est plus riche en especes
sarmatiques et qui remplace l'association du Jura central dans la region de
Würzburg oü le climat est sensiblement plus continental. Vers l'ouest, dans
1'Yonne. Chouard (1927) decrit un groupement correspondant, a. Rosa spinosissima

et Anthyllis montana. Dans le Jura central le Teucrio-Caricetum humilis
semble occuper une situation intermediaire entre le Xerobrometum de 1'etage
des collines et le Seslerio-Laserpitietum de 1'etage montagnard.

Le Teucrio-Caricetum colonise entre 500 et 1000 (-1200) m d'altitude des
stations oü la foret ne peut pas s'installer, le sol etant ä la fois trop instable et
trop expose ä la dessication. Ce sont des versants S ou SW, souvent d'etroites
vires entre deux parois de rochers, exposees aux rayons les plus dessechants du
soleil (debut de l'apres-midi) et depourvues tres tot de leur couverture protec-
trice de neige. Le sol, riche en humus calcique, se rechauffe done tres tot des
la fin de l'hiver. Les alternances de gel et de degel, les chutes de pierres,
l'evaporation tres intense, jouent certainement un role ecologique important
en empechant revolution vers la foret. Le sol proprement-dit est forme d'un
melange assez compact de gravier (8) et de terre minerale limoneuse contenant
des carbonates jusqu'en surface. II est recouvert d'une couche de gravier
instable (9). Le tout, d'une epaisseur variant entre 20 et 60 cm, repose sur
les tetes de couches de la röche en place.

Le Teucrio-Caricetum humilis est proche voisin du Coronillo-Pinetum (82%
de ses especes se retrouvent dans la „foret" de pins), mais n'en est certainement
pas un Stade de degradation. L'instabilite du sol permet ä peine le developpement
de quelques buissons, mais s'oppose ä l'implantation du pin. En outre on s'apergoit
que des especes des sols rocheux et propres au Coronillo-Pinetum comme Globu-
laria cordifolia, Genista pilosa, Carex ornithopoda, Carex alba n'y figurent pas.
(Coronilla vaginalis fait cependant exception).
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Localisation des releves

1. La Cote a l'Aigle. Soubey. 710 m. SSW. Pente 80% 20 m2 C.N. 1105 568060/239760
2. La Cote a l'Aigle. Soubey. 760 m. SW. Pente 100% 100 m2 C.N. 1105 568050/239830
3. La Cote a l'Aigle. Soubey. 690 m. SW. Pente 80% 10 m2 C.N. 1105 568100/239720
4. Röti Flue. Bärschwil. 720 m. S. Pente 40% 20 m2 C.N. 1086 601000/248700
5. ArSte des Sommetres. Muriaux. 980 m. S. Pente 100% 10 m2 C.N. 1104 563920/231760
6. Les Roches. St. Brais. 930 m. WSW. Pente 60% 50 m2 C.N. 1105 575700/240170
7. La Grande Beuge. Les Planchettes. 870 m. S. Pente 100% 50 m2 C.N. 1143 547600/217040
8. Rouge Pertuis. Undervelier. 660 m. S. Pente 90% 20 m2 C.N. 1105 583650/239870
9. Rouge Pertuis. Undervelier. 710 m. SSW. Pente 80% 10 m2 C.N. 1105 583690/239870

10. Clusette. Noiraigue. 820 m. SW. Pente 100% 10 m2 C.N. 1163 546000/201090
11. Clusette. Noiraigue. 820 m. SSW. Pente 120% 10 m2 C.N. 1163 545910/201130
12. Rouge Pertuis. Undervelier. 720 m. SSW. Pente 100% 10 m2 C.N. 1105 583750/239870

A. Creux du Van. Gorgier. 1200 m. S. Pente 120% 100 m2 C.N. 1163 545610/199100
B. Creux du Van. Gorgier. 1190 m. S. Pente 100%100 m2 C.N. 1163 545600/199080
C. Creux du Van. Gorgier. * 1210 m. S. Pente 100% 50 m2 C.N. 1163 545650/199120

•Releve Max Moor

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

Releve No. 2: Corylus Avellana, Gymnadenia conopea, Iberis Contejeani. No. 3: Molinia litoralis.
No. 5: Festuca ovina. No. 7: Carex ornithopoda, Anthyllis vulneraria, Lotus corniculatus,
Viburnum Lantana. No. 8: Draba aizoides, Lactuca perennis, Kernera saxatilis. No. 11: Dianthus
Silvester, Satureja acinos. No. 12: PyrusMalus. A: Satureja acinos, Solidago Virga-aurea.
B: Viburnum Lantana. C: Corylus Avellana.

3. Les „forets" de pins des cretes rocheuses.

Le Pin sylvestre (Pinus silvestris L.) et le Pin de montagne erige (Pinus uncinata
Ramond Pin ä crochets) atteignent dans le Jura la limite occidentale de leur
aire de distribution naturelle en Europe (10). Tandis que le Pin sylvestre est une

espece eurasiatique continentale et boreale, le Pin de montagne erige caracterise

l'etage subalpin des Alpes occidentales calcaires et du Jura occidental et central.
Celui-ci subsiste comme relique ä tres basse altitude dans les cluses du Jura central,

par exemple dans les gorges de Court jusqu'ä 680 m d'altitude, avec des especes
des pelouses alpines comme Bupleurum ranunculoides, Androsace lactea, Gentiana

Clusii, Draba Aizoides, Phyteuma orbiculare et Primula Auricula (Charpie 1919).
La localisation de la zone de contact entre les deux especes du genre Pinus

dans le Jura (caracterisee par la presence d'hybrides) est probablement davantage
fonction de facteurs historiques que de facteurs ecolgiques actuels. Pour des

raisons faciles ä comprendre cette vegetation-relique a pu se maintenir ä l'abri
de la concurrence du Hetre et du Sapin depuis son installation au Tardiglaciaire.
D'apres Matthey (1971, p. 67) on ne peut pas assurer lequel de nos deux pins
autochtones s'etablit le premier, mais il est logique de-penser que Pinus uncinata
figura parmi les premiers arbres ä prendre pied des le Dryas ancien inferieur (la),
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il y a 12.000 ans environ, „car on ne verrait pas bien, sinon, ä quelle epoque
ulterieure cette essence aurait immigre dans le Jura". Schmid (1936) pense
egalement que ce sont avant tout des raisons historiques qui ont preside ä la
fragmentation de l'aire de nombreuses especes qui participent a la vegetation
actuelle des Pineraies.

Dans leurs stations primaires, les pins (Pinus silvestris et Pinus uncinata) du
Jura sont toujours ä la limite de l'amplitude physiologique de l'espece. Que se
soit dans les tourbieres ou sur les aretes rocheuses, ceux-ci sont rabougris,
de croissance excessivement lente et ne forment que rarement des peuplements
fermes. C est en raison de la faible concurrence des arbres que de nombreux
vegetaux des pelouses, des landes et des marais participent toujours aux associations

ä Pins. Ce n est done pas de veritables forets qu'il s'agira, mais de groupes
d'arbres repartis en mosaique avec des groupements saxicoles (Asplenietea
rupestris) des pelouses naturelles (Brometalia, Seslerietalia) ou des buissons
(Berberidionj.

A. Coronillo-Pinetum (Moor 1957) ass. nov. (tableau no 3)

II s'agit des groupes de pins des versants ensoleilles que Moor (1957, p. 37;
1962, p. 257) a nomme Daphno-Pinetum. Les peuplements sont toujours tres
ouverts (le taux de recouvrement moyen des arbres n'est que de 50%) et laissent

Fig. 4.

Arete du Schilt (Sonceboz)
montrant les couches
redressees de calcaire compact
ou les longues racines
du pin parviennent a s'infiltrer
dans les fissures verticales.
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Tableau No 3» CORONILLO-PINETUM

Caractirlstioue d'association

(All.)Coronilla vaginalis +2 12

Dlff^rentielles d'association
Cotoneaster tooentosa + +2 +2 +

Coronilla Emerus + 12 + +

Genista pilosa var. +2

Acer Opalus • (+) •

Daphne alpina

No du relev^ 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20 21 22 23 24 25

Arbres *

Pinus ailvestris
Pinus uncinate Ramond

Pinus silvestris x uncinata
Sorbus Aria
Acer Opalus

Quercus petraea x pubescens

Abies alba

Pagus silvatica

Buissons

Amelanchier ovalis
Rhamnus alpina
Viburnum lantana
Cotoneaster tomentosa

Coronilla Emerus

Sorbus Mougeotii
Rosa spinosissiaa
Juniperus communis

Lonicera alpigena
Berberis vulgaris
Rosa pendulina
Rhamnus cathartlca
Daphne alpina

£ S a 13 21 S § 11 S S S l1 i1 32 « E 4i S 2 I 2 a L1 22

12 21 Ü n 13 111

12 12 +2 12 22

(+) •

12 12 22 12 12 12 12 22 22 22 22 12 12 22 22 22 22 11

+ + + + + + +12. s.

12 12 +

+ + 22

+ +2 +

+ +2 +2

+ 12 +

12 12 +2 +

22 11 12 12 11 12 12 +2 +2 12 +2 12 + 12 12 12 22

+ 32 +2 12 12 +2 12 +2 +2 12 + +2 + + +2 12 11

+ + 12 +2 r + + + +2 22 + r r + +

12 12 +

+ 12 11 11

+2 +2

+ +2

11

12

11 +2

+ +2

+2

12

12 12 11 11 +2

+2

+2 +2 +2 +2 *2 +2 (+) +2 11 +2

+ 12 12 + + +

+ 12 +12 11 11 + 12 +2

+2 (+) 12

+ ..+ + +

11 + +

11 11 +2

12 +2 +2 +2 r r
+ + + + 12

12 +2 12

+2 +

+ +2 12

CaractdristiQues d'alliance. d'ordre et de classe

(Erico-Pinion, E.-. Pinetalia, E.-Pinetea)

Epipactis atropurpurea + r + r r r
Carex alba « 22 22 •

Arctostaphylos Ova-ursi 33

Festuca amethystina 12

Daphne Cneorum • • • +2 +2 +2

33 23

33

+ r. + r + +ll +

12 12 22 12 12 33 22 +2 12 12 12

(+) 33 • 23 33 +2

12

Esofeces des Brometalia et du Geranion sanguine!

Anthericum ramosum 11 +2 + 12 11 •f 22 + 11 + 12 + +2

Teucrium montanum +2 22 +2 +2 + 23 +2 12 + • 12 +2 +2

Teucrium Chatr*edrys 12 22 11 12 22 12 22 12 + 22 11 12

Hippocrepis comosa +2 12 + + + +2 +2 +2 • +

Cynanchum Vincetoxicura + + + + r r +2 r + +

Seseli Libanotis + + + 11 + + 11 11 11 •

Carlina acaulis + + r +

Centaurea Scabiosa + +2 + r + 11 +

Carex humilis 33 22 33 12 22 33 12 22 23

Asperula cynanchica +2 + + + 12 + • * +2

Scabiosa Columbaria + * + +

Bupleurum falcatum + + + 11 + 11 + + + +

Polygonatum officinale • + + +

Viola hirta + 11 12 + •

Rhytidium rugosum 12 12 • • • +2 +2

Helianthemum nummul&rium + • +2

Pimpinella S&xifraga +

Sanguisorba minor 4 •
o

r
Peucedanum Cervaria • • r r r
Carex Halleriana Asso

Coronilla coronata (+) 12

12 + +2 22 11 11 11 11 12 11 11 11 11 11

+2+2 r 12 +

11 21 +

11

+ +

33 32

11 11 11 11

+2 +2 +2 22

11 4 12

+ +2 4

26 27 28 29 30 31

<+)

12 +2 + 11 + +2

12 12 + 12

+ r 11 12

+2

+2 + 11 11

12

+2 12

+2

+2

+2 +2

r +

12 22

33 • +2 12

11 12 11 1

+2

Sesleria coerulea 32 33 23 22 22 44 22 33 22 22 44 32 44

Cacduus defloratus + 11 + 11 + + 11 + + 11 11 +

Chrysanthemum montanum All. + + 11 • 11 • + + + 11 +

Thesiun alpinum r + + +2 • + + •

Galium pumilum + 11 11 • + • + 11 +

Globularia cordifolia 12 44 12 +2 +2 12

Phyteuma orbicular» + + +

+ + 11+11 + + +

11 + 11 11 11 11 11 11 +2

Gentiana lutea
Carex seapervirens
Gentiana Clusii

Espfeces des Fagetalia

Cephalanthera longifolia
Mercurialis peremits
Gentaurea oontana

Prenanthes purpurea

Euphorbia amygdaloides

11

23+2 23 +2 +2

+ 11

33 33

11
o

r + + +

23

(+)

22 22 44 33 33 33

f + + + + 11

+ <+> +

+ f *2
+2 + 11 +

22 23

+2 +2 + +

11

23 +2

11

r r r r r
o o

+ r r r r r

Baofcces des Potentilletalla caulescentis

Daphne alpina
Hieracium amplexicaule r
Hieracium bupleuroides

+2

Comoagnes

Laserpltium latifolium 11

Campanula rotundifolia
Galium Mollugo +

Thymus Serpyllum +2

Hieracium raurorum •

Carex ornithopoda
Carex flacca • •

Me lampyrum pratense •

Valeriana montana

Neckera crispa +2

Solidago Virga-aurea + »

Tortella tortuosa 12 22

Gymnadenia conopea •

Rubus saxatilis
Ctenidium molluscuo 12

Knautia silvatica
Heracleum juranum (Genty) Thell.

Dicranum scoparium 23 22

Galium boreale

+2 +2

>2

23

+2

11 +

11

11°

+ 11

11 12

+ +° +11

+2

+2

12

+

+2

(+)

11 11 +

+ + +

+2 +2 12

+

r
+

Accidentelles

Nombre d'esofecea 34 34 2? 40 30 39 26 30 28 32 40 47 36 35 32 "3 36 46 39 37 29 31 32 33

23

r +

12 22 22

• r r

90

19

6

100

35

26

26

19

100

97

80

74

71

55

55

32

26

26

23

16

16

64

100

97

84

74

61

61

39

32

13

16

+2

+ + + 11

.23 • +2

+ +2 11 11

+2 11 12 +2

+2

+

12

1 3 3

35 30 37 45 29 34

* Strate arborescente: ^
Strate arbustive: 31

Semis et plantules: s
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Fig. 5.

Zone de contact entre
PotentiUo-Hieracietum (dalles
subverticales) et Coronillo-
Pinetum (tetes de couches
fissurees) au flanc sud des
rochers du Schilt.

penetrer beaucoup de lumiere et de vent jusqu'au sol. Les pins peuvent atteindre
10 m de hauteur, mais ils depassent rarement 5 m, meme ä l'etat adulte. Pinus
silvestris est remplace par Pinus uncinata au dessus de 1000 m d'altitude environ,
parfois plus bas et surtout au versant nord (Bellidiastro-Pinetum).Parmi les
feuillus, seul Sorbus aria est regulierement present, surtout dans la strate
arbustive oü il voisine avec Sorbus Mougeotii. Acer Opalus est plus rare, de
meme que l'hybride fixe Quercus petraea x pubescens qui reste arbustif. En
raison de la luminosite tres elevee, les arbustes et les plantes de la lisiere et
de l'ourlet sont particulierement bien developpes (11). Enfin, dans la strate
herbacee, ce sont des especes sociables comme Sesleria coerulea, Carex alba,
Carex humilis et, par endroits, Arctostaphylos Uva-ursi qui frappent au premier
coup d'oeil.

Cependant ce sont d'autres especes qui conferent ä l'association son originalite:
Cornilla vaginalis, caracteristique d'association, trouve ici son optimum ecologique
(12). Parmi les differentielles d'association, Coronilla Emerns, Acer Opalus et
Daphne alpina situent notre groupement jurassien dans la zone de contact avec
la Vegetation submediterraneenne en l'opposant ainsi au Carici humilis-Pinetum
Br.-Bl. 1939 des Grisons et au Cytiso-Pinetum Br.-Bl. 1932 du Jura de Souabe.
Genista pilosa, espece ä aire disjointe, colonise dans le Jura presque les memes
stations que Daphne alpina, mais Supporte mieux l'ombre des pins; il s'agit tres
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probablement d'une variete ou d'une sous-espece propre aux rochers calcaires (13).
Festuca amethystina, caracteristique d'alliance (Erico-Pinion) est une espece-relique
ä aire disjointe qui semble cependant preferer les sols marneux et les versants nord.
Zoller (1951, p. 84) signale que cette espece a son optimum dans le Molinio-
Pinetum (14). Enfin, Daphne Cneorum est une relique interglaciaire ä aire forte-
ment disjointe (15) qui semble avoir son optimum dans des pelouses du Seslerio-
Xerobromion (Roti Flue sur Bärschwil, p. ex.).

Un contingent important d'especes composant aujourd'hui les prairies maigres
(Mesobromion) ont probablement ici une de leurs stations primaires d'oü elles

se sont disseminees ä la suite des defrichements. *

Enfin, les especes des pelouses alpines (Seslerietalia et Seslerion s. str., Beguin
1972) qui sont regulierement representees, ont pu persister ici ä l'abri de la

concurrence d'especes immigrees plus tardivement. Deux d'entre elles sont liees

aux stations elevees kPinus uncinata: ce sont Carex Sempervirens et Gentiana
Clusii.

II est ä peine necessaire de relever que les plantes des forets feuillues sont
toujours rares et chetives.

Par contre on s'attendrait ä trouver ici davantage d'especes des fentes de

rochers: or celles-ci sont empechees de se developper par la concurrence des

arbustes et des plantes sociables des pelouses aussitöt qu'une ebauche de sol

apparaft. Daphne alpina et Hieracium bupleuroides, indiquees par Moor (1957,
p. 37) comme caracteristiques du ,,Daphno-Pinetum " sont bei et bien carac-

teristiques du Potentillo-Hieracietum. Daphne alpina a ete conserve comme
differentielle d'association du Coronillo-Pinetum par rapport aux autres
associations de l'alliance.

Le Coronillo-Pinetum colonise les cretes rocheuses ensoleillees et leurs flancs
sud, entre 500 m (16) et 1600 m d'altitude. II est necessaire que la roche soit
suffisamment diaclasee pour que les arbres puissent s'etablir et remplacer le

Potentillo-Hieracietum. II faut cependant que celle-ci soit tres dure et ne forme
pratiquement pas de terre fine par alteration: il se forme done un lithosol ou
un sol brut. Du reste, seules les roches suffisamment resistantes forment des

aretes (p. ex. Balmflue) tandis que les marnocalcaires, plus tendres, forment
tout au plus des croupes arrondies (p. ex. Röti) avec des sols plus riches en terre
minerale et plus profonds (Moor 1963). Les stations du Coronillo-Pinetum sont

exposees aux vents les plus violents. L'arbre principal, le Pin, est connu pour
sa faculte de transpirer tres peu. Cependant Sorbus Aria, Sorbus Mougeotii et de

nombreux buissons feuillus peuvent se maintenir dans l'association jurassienne,
alors qu'ils n'existent pas dans le Carici humilis-Pinetum de l'Engadine (Braun-
Blanquet, Pallmann, Bach 1954). Cette particularite traduit la difference entre le

Jura ä climat atlantique (precipitations depassant largement 1000 mm) et
l'Engadine ä climat plus continental (precipitations de l'ordre de 600 ä 1000 mm).

Enfin, dans les stations du Coronillo-Pinetum, la neige ne persiste jamais long-

temps et ne constitue pas une reserve d'humidite pour le depart de la vegetation:
chassee par le vent, eile ne peut pas s'accumuler et disparait tres tot au moindre

rayon de soleil, meme pendant l'hiver.
Le Coronillo-Pinetum est en contact avec les groupements suivants:

a) Bellidiastro-Pinetum des flancs ombrages des cretes. L'epicea et d'autres
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Localisation des releves

1. Rouge Pertuis. Undervelier. 670 m. S.
2. Les Forges. Undervelier. 680 m. W.
3. Arete du Raimeux. Moutier. 700 m. S.
4. Stürmenchopf. Wahlen. 710 m. SSW.
5. Röti Flue. Bärschwil. 720 m. SW.
6. Röti Flue. Bärschwil. 730 m. W.
7. Röti Flue. Bärschwil. 730 m. S.
8. Rouge Pertuis. Undervelier. 7S0 m. W.
9. Arete du Raimeux. Moutier. 755 m. S.

10. La Roche St. Jean. Roches. 760 m. SW.
11. Gorges de Court. Court. 770 m. S.
12. Gorges du Pichoux. Sornetan. 800 m. S.

13. Gorges de Court. Court. 810 m. SSW.
14. Gorges de Moutier. Moutier. 830 m. SSW.
15. Montenol. Courtetelle. 860 m. SW.
16. La Roche St. Jean. Roches. 860 m. SSE.
17. Foret de la Cendre. Chätillon 870 m. WSW.
18. La Roche St. Jean. Roches. 870 m. S.
19. Gorges de Court. Moutier. 920 m. W.
20. Cöte des Chermattes. Saulcy. 930 m. SW.
21. Riischgraben-Dilitsch. Oberdorf. 940 m. W.
22. Foret de la Cendre. Chätillon. 970 m. SSW.
23. Foret de la Cendre. Chätillon. 980 m. SSW.
24. Arete du Raimeux. Belprahon. 1020 m. SSE.
25. La Steiner. Sonceboz. 1040 m. S.
26. Gerstelflue. Waldenburg. 870 m. W.
27. La Haute Joux. Eschert. 1070 m. SW.
28. Dilitsch. Ga'nsbrunnen. 1090 m. W.
29. La Steiner. Sonceboz. 1110 m. SSE.
30. Balmflue. Balm. 1200 m. S.
31. Dilitsch. Oberdorf 1280 m. W.

Pente 100% 50 m2

Pente 100% 50 m2

Ep. rocheux. 10 m2

Pente 100% 100 m2
Pente 80% 40 m2
Pente 80% 100 m2

Pente 100% 20 m2
Pente 50% 50 m2
Pente 60% 30 m2
Pente 70% 50 m2
Pente 70% 100 m2

Pente 80% 100 m2
Pente 80% 50 m2

Pente 50%
Pente 60%
Pente 70%
B.d.roch.
Pente 70%
Pente 60%
Pente 70%
Eperon.
Pente
Pente 80%
Pente 80%
Pente 60%
Pente 50%
Pente 50%
Pente 80%
Pente 5 0%
Pente 40%
Pente 60%

200 m2
20 m2
20 m2

50 m2

50 m2

50 m2
50 m2

50 m2

100 m2

100 m2
20 m2
50 m2

50 m2
30 m2

50 m2

100 m2

100 m2
100 m2

C.N. 1105 583600/239860
C.N. 1105 583500/240230
C.N. 1106 595730/238240
C.N. 1087 248770/604300
C.N. 1086 600950/248700
C.N. 1086 600850/248700
C.N. 1086 600900/248650
C.N. 1105 583750/239880
C.N. 1106 595950/238300
C.N. 1106 597100/240240
C.N. 1106 593240/232850
C.N. 1105 584120/236650
C.N. 1106 593280/232920
C.N. 1106 596150/237320
C.N. 1106 591580/240440
C.N. 1106 597510/240170
C.N. 1106 593130/240620
C.N. 1106 597660/240190
C.N. 1106 593190/233220
C.N. 1105 580880/239480
C.N. 1106 601900/233740
C.N. 1106 593400/240440
C.N. 1106 593500/240320
C.N. 1106 596940/238600
C.N. 1125 581500/225350
C.N. 1088 624700/247700
C.N. 1106 596680/234500
C.N. 1107 602580/233870
C.N. 1125 581290/225270
C.N. 1107 608000/233200
C.N. 1107 603100/233570

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

Releve No. 1: Carex digitata, Hypnum cupressiforme. No. 2: Hypnum cupressiforme. No. 3:
Thalictrum minus. No. 4: Linum catharticum, Calamagrostis varia, Aster Amellus, Cornus
sanguinea, Prunus Mahaleb. No. 5: Melittis melissophyllum, Prunus Mahaleb. No. 6: Melittis
melissophyllum, Calamagrostis varia, Hylocomium splendens, Rhytidiadelphus triqueter,
Fissidens cristatus. No. 7: Stachys recta, Stipa Calamagrostis, Orobanche alba. No. 9: Good-
yera repens. No. 11: Gentiana ciliata, Corylus Avellana. No. 12: Orobanche alba, Lotus
corniculatus, Cornus sanguinea, Festuca ovirta, Corylus Avellana, Fissidens cristatus, Hypnum
cupressiforme. No. 13: Corylus Avellana. No. 14: Orobanche Teucrii. No. 16: Ilex aquifolium,
Euphorbia dulcis. No. 17: Leontodon hispidus. No. 18: Piatanthera biflora, Origanum vulgare,
Pyrus communis, Lonicera Xylosteum. No. 19: Thalictrum minus. No. 20: Picea Abies, semis.
No. 21; Carex montana. No. 22: Leontodon hispidus, Convallaria majalis, Ilex Aquifolium.
No. 25: Lotus corniculatus. No. 26: Inula salicina, Thalictrum minus. No. 27: Piatanthera bifolia.
No. 28: Pimpinella magna, Lonicera Xylosteum, Picea Abies, arbre. No. 29: Ilex Aquifolium,
Bellidiastrum Michelii (r°), Hylocomium splendens. No. 30: Festuca ovina, Sorbus aucuparia (r).
No. 31: Campanula glomerata, Lotus corniculatus.
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especes de la classe des Vaccinio-Piceetea tolerant l'humus brut y remplacent les

especes des Erico-Pinetea tolerant la secheresse. La ligne de crete separe done
deux classes de vegetation differentes.

b) Potentillo-Hieracietum des fentes des rochers ensoleilles.
c) Teucrio-Caricetum humilis des pentes raides ä sol trop instable pour les

arbres.

d) Seslerio-Fagetum des pentes raides a sol plus stable.
e) Coronillo-Quercetum (Quercion pubescentis) de l'etage des collines, en

bordure des lacs subjurassiens. La limite Coronillo-Pinetum/Coronillo-Quercetum
est probablement aussi fonction de facteurs historiques qu'il serait interessant
d'elucider.

f) Lycopodio-Pinetum (voir note 1), Seslerio-Arctostaphyletum et Plantagini-
Caricetum (Beguin 1972 et Richard 1961) de l'etage subalpin dans le Haut-Jura
genevois. Dans cette region le Coronillo-Pinetum s'appauvritvisiblement et les

especes des Brometalia y sont remplacees par des especes des Seslerietalia.

La comparaison avec le Haut-Jura genevois permet de mettre en evidence,
dans la meme association, plusieurs paires d'especes du meme genre dont l'une
remplace l'autre ä l'etage subalpin:

B. Bellidiastro-Pinetum ass. nov. (tableau no 4)

Cette association qui est decrite ici pour la premiere fois remplace le Cornillo-
Pinetum sur les flancs nord des cretes rocheuses. Les peuplements de pins qui
n'occupent jamais de grandes surfaces, sont a peine plus denses (taux de recouvre-
ment moyen des arbres: 60%) que ceux des versants chauds. Leur aspect est

presque le meme puisque les arbres et les buissons dominants sont les memes.
Cependant le climat local, plus froid et plus humide, se traduit par la disparition
des especes thermophiles (Brometalia, Geranion sanguinei, Quercion pubescentis)
qui sont remplacees par des plantes d'humus brut (Vaccinio-Piceetalia) ou des

especes des pentes rocheuses ombragees et humides (Bellidiastrum Michelii,
Campanula cochleariifolia, Primula Auricula). Les mousses et les lichens y sont
abondants, tandis qu'ils etaient rares dans le Coronillo-Pinetum des versants
chauds. Bazzania trilobata et Polytrichum alpinum (17) meritent d'etre
mentionnes specialement comme specialistes des endroits froids et humides
et de l'humus brut acide.

Etage montagnard Etage subalpin

Pinus silvestris
Juniperus communis
Cotoneaster tomentosa
Sorbus Aria
Scabiosa columbaria
Carex humilis, C. alba

Arctostaphylos Uva-ursi

Pinus uncinata
Juniperus nana
Cotoneaster integerrima
Sorbus Chamaemespilus
Scabiosa lucida
Carex sempervirens
Arctostaphylos alpina
(versant nord seulement)
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Si j'ai choisi Goodyera repens comme caracteristique d'association, c'est
plus en raison de son comportement que de son degr6 de fidelite. En effet, cette
petite orchidee forme regulierement des colonies et fleurit abondamment dans
le Bellidiastro-Pinetum (18). La chanterelle d'automne (Cantarellus lutescens)
se trouve en grandes colonies dans l'association, de meme que dans d'autres
groupements du Vaccinio-Piceion.

Bellidiastrum Michelii, Campanula cochleariifolia, Festuda amethystina et
Primula Auricula meritent d'etre choisies comme differentielles par rapport ä

d'autres associations du Vaccinio-Piceion.
C'est en raison de la presence de l'Epicea, du Sorbier des oiseleurs, de plusieurs

especes caracteristiques de l'alliance, de nombreuses mousses et en raison de

l'affinite indeniable avec le Lycopodio-Pinetum que j'ai classe le Bellidiastro-
Pinetum dans le Vaccinio-Piceion, malgre la persistance de Festuca amethystina,
d'Epipactis atropurpurea et de Cotoneaster tomentosa.

Au dessus de 800 m d'altitude (600 m dans les gorges du Court!) le Pin ä

crochets remplace le Pin sylvestre et il est accompagne de Festuca amethystina,
de Carex sempervirens, parfois de Lonicera alpigena, Salix grandifolia, Gentiana
Clusii, Pyrola secunda, Lycopodium Selago et Polytrichum alpinum. Ces trois
dernieres especes indiquent dejä la proximite du Lycopodio-Pinetum qui
remplace notre association ä l'etage subalpin, au dessus de 1300 m environ,
dans le Haut-Jura occidental surtout (Hasenmatt, Creux du Van, Dent de Vaulion
et Cret de la Neige, ce dernier sommet etant le Locus classicus du Lycopodio-
Pinetum, avec Empetrum hermaphroditum et Rhododendron ferrugineum.
Richard 1961).

Le Bellidiastro-Pinetum colonise les flancs nord des cretes rocheuses des que
la pente permet l'installation des arbres. Le sol, tres superficiel (lithosol ou
sol brut), est recouvert d'humus brut et de mousses. Bien que ces stations soient
tres exposees aux vents, la neige y persiste plus longtemps que dans le Coronillo-
Pinetum. Pendant la periode de vegetation ce biotope reste toujours froid.

Le Bellidiastro-Pinetum est en contact avec les groupements suivants:
a) Le Coronillo-Pinetum (Erico-Pinion) le remplace au versant sud des cretes,

sur les memes sols rocheux.
b) Le Lycopodio-Pinetum le remplace dans les stations plus froides et plus

humides de l'etage subalpin.
c) L'Asplenio-Piceetum est localise sur les accumulations de gros blocs moussus

entre lesquels circule de l'air froid.
d) L'Adenostylo-Fagetum seslerietosum (Moor 1970, p. 172) se developpe

aussitöt que le sol n'est plus vraiment rocheux, sur des pentes d'eboulis plus ou
moins stabilises, avec un minimum de terre minerale.

e) Asplenio-Cystopteridetum, Carici-Asplenietum et Androsaco-Ranunculetum
sont lies aux parois subverticales de rochers ombrages.

f) Le groupement ä Sesleria coerulea, Androsace lactea et Carex brachystachys
enfin occupe les vires et les pentes rocheuses peu fissurees et moins raides que
sous lettre e.

87



Tableau No 4, BELLIDIASTRO-PINETUM

No du releve 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 %

Arbres *
Pxnus silvestris 31 41 41 43 43 + 55

Pinas uncinata Raraond 1— 42 43 31 32 44 | 55

Pinus silvestris x uncinata + 9

Sorbus aria + + 11 12 i! 11 + + 12 + 100

Picea Abies + s + +• •f s s + 73

Abies alba r r + s s s 64

Fagus silvatica +° • s s 27

Buissons

Sorbus aucuparia + + + + + + + + + + 91

Amelanchier ovalis + + 12 +2 + + 12 + +2 91

Rosa pendulina + 11 + 12 + + +2 (+) + 82

Sorbus Mougeotii + + +2 + + + +2 73

Cotoneaster tomentosa + +2 +2 (+) + 64

Rhamnus alpina 12 +2 + + + + 64

Lonicera alpigena + + 12 + 36

Salix grandifolia + + 18

Caractervstioue d*association
(Or.) Goodyera repens +2 22 12 12 +2 + +2 12 • 82

Diff^rentielles d'association
Bellidiastrum Michelii 11 + + 21 22 11 11 + + 100

Campanula cochlearnfolia + + 11 + 12 + 11 73

Festuca amethystina I* + +2 (+) H 45

Primula auricula r • r + • 27

Caract^ristiaues d'alliance. d'ordre et de classe

(Vaccimo-Piceion, V.-Piceetalia, v.-Piceetea)
Picea Abies + + + + + + + 73

Vaccimum Kyrtillus +2 +2 12 12 +2 22 22 +2 73

Pleurozium Schreben + 33 23 22 12 • 55

Bazzania trilobata 12 (+) 23 +3 23 45

Vaccimum Vitis-idaea +2 22 22 27

Peltigera aphthosa + 18

Ityrola secunda + (+) 18

lycopodium Selago + h2 18

Esoeces des Seslenatalia
Sesleria coerulea 33 22 44 33 44 44 44 44 22 22 44 100

Galium pumilum 12 + 11 11 11 11 + 11 + 91

Thesiuo alpmum + + •f + + + + + + 82

Carduus defloratus + r + + + 45

Chrysanthemum montanum All. + + + + 36

Scabiosa Columbaria et lucida + + + + 36

Phyteuma orbiculare + + + + 36

Globulana cordifolia +2 22 18

Gentiana lutea 0
+ r 18

Carex sempervirens 22 22 33 12 36

Gentiana Clusii r 12 18
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Ro du releve 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 %

ComDairies

a) plantes herbacees

Hieracium raurorum 11 11 11 + 11 + + + + + + 100

Carex ornithopoda + + + + + 55

Melampyrum pratense 11 11 11 11 21 11 55

Spipactis atropurpurea r r + (+) (+) r 55

Valeriana montana r 12 12 +2 +2 12 55

Prenanthes purpurea
0

r
0

r r (+) 45

Campanula rotundifolia + + +2 + + 45

Knautia silvatica + r r 36

Anthencum ramosum + r 27

Luzula silvatica 11 + 27

Galium Mollugo + +2 27

Genista pilosa var.? +2 + + 27

Carex alba 22 12 18

Laserpitium latifolium +° 0
+ 18

Solidago Virga-raurea + + 18

Gynmadema conopea r r 18

Platanthera bifolia r r 18

Festuca ovina + 18

b) mousses et lichens
Hylocomium splendens + +2 22 33 12 12 12 22 22 23 12 100

Dicranum scopanum 12 12 12 12 12 +2 +2 12 23 12 91

Ctenidium molluscum +2 12 +2 22 22 12 +2 +2 12 82

Tortella tortuosa 12 • 12 +2 +2 +2 12 +? 12 73

Neckera crispa 33 +2 12 33 22 +2 +2 64

Rhytidiadelphus tnqueter 12 12 +2 +2 12 11 55

Polytnchun att. et alpinum 12 12 +2 22 12 12 55

Cladonia furcata +2 + +2 +2 +2 45

Cladoma pyxidata + +2 +2 +2 36

Fissidens cnstatus • * +2 +2 18

Accidentelles 1 2 2 3 4 4 1

Nombre d'esoeces 30 25 32 36 34 37 39 34 39 44 28

* Strate arborescente: ^1
Strate arbustive: 31

Semis et plantules: s
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Localisation des releves

1. Cote de Corbon. Undervelier. 740 m. N. Pente 120% 10 m2 C.N. 1105 582720/238640
2. Cöte de Corbon. Undervelier. 800 m. N. Pente 100% 20 m2 C.N. 1105 583000/238450
3. La Combe Pierre. Roches. 800 m. NW. Pente 100% 50 m2 C.N. 1106 595200/240310
4. La Roche St. Jean. Rebeuvelier. 820 m. N. Pente 60% 50 m2 C.N. 1106 597340/240200
S. La Haute Joux. Eschert. 880 m. N. Pente 70% 50 m2 C.N. 1106 596650/234800
6. Balmflue. Balm. 880 m. NNW. Pente 100% 50 m2 C.N. 1107 608760/234000
7. Balmflue. Balm. 900 m. N. Pente 90% 100 m2 C.N. 1107 608680/233900
8. Balmflue. Balm. 1000 m. N. Pente 80% 200 m2 C.N. 1107 608500/233780
9. Haute Joux. Courtetelle. 1070 m. N. Pente 60% 10 m2 C.N. 1106 591500/239860

10. Dilitsch. Gänsbrunnen. 1160 m. NNW. Pente 60% 10 m2 C.N. 1107 602680/233850
11. Balmflue. Balm. 1260 m. N. Pente 80% 100 m2 C.N. 607720/233620

Accidentelles ne figurant pas au tableau

Releve No. 1: Seseli Libanotis. No. 2: Arabis Turrita, Hieracium amplexicaule. No. 5: Carex
digitata, No. 7: Convallaria majalis, Euphrasia salisburgensis, Juniperus communis. No. 8:

Daphne Mezereum, Gymnadenia odoratissima, Euphorbia amygdaloides, Heraleum juranum.
No. 10: Geranium silvaticum, Fragaria vesca, Lonicera nigra, Rubus saxatilis. No. 11:
Viburnum Lantana.

4. La vegetation des rochers ombrages.

Malgre l'apparente identite de substrat (fissures de rochers calcaires), la
vegetation des rochers ombrages et suintants a fort peu d'analogie avec celle des rochers
ensoleilles. C'est ici le domaine de Cystopteris fragilis, Cystopteris regia, Asplenium
viride, Phyllitis scolopendrium et Carex brachystachys; c'est aussi celui de plantes
d'eboulis ombrages comme Campanula cochleariifolia, Arabis alpina et Moehringia
muscosa, de sols suintants ou marecageux comme Bellidiastrum Michelii
(Cratoneurion, Caricion ferrugineae), enfin de forets fraiches comme Hieracium
murorum. Or aucune de ces especes ne figure dans la seule association jurassienne
de rochers ensoleilles (Potentillo-Hieracietum) et seule Campanula cochleariifolia
transgresse dans quelques groupements analogues en dehors du Jura (19).

Comme on va le voir, les rochers ombrages de Jura comprennent au moins
quatre associations affines que je propose de grouper, avec les unites correspon-
dantes d'autres regions, en une nouvelle alliance Cystopteridion (20). Cystopteris

fragilis, Asplenium viride et Carex brachystachys sont caracteristiques
d'alliance, tandis que Hieracium murorum, Arabis alpina et Bellidiastrum
Michelii sont differentielles par rapport au Potentillion caulescentis, du moins
dans le Jura.

Le Cystopteridion qui comprend, dans le Jura, les 4 association suivantes:

Asplenio — Cystopteridetum
Carici (brachystachyos) — Asplenietum
Androsaco - Ranunculetum alpestris
Heliospermo — Cystopteridetum
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Tableau No 5»

1. ASPLENIO-CYSTOPTERIDETUM

2. CARICI-ASPLENIETUM

3. ANDROSACO-RANUNCULETUM

4. HELIOSPEPMO-CYSTOPTERIDETUM

5. POTENTILLO-HIERACIETUM

Associations: 1 2 3 4 5

Nombre de relev^s: 14 15 14 14 26

Asnlenietea runestns
Asolenietalia rutae-raurariae
Ordre et classe

c Kernera saxatilis 40 29 29 65

c Athamanta cretensis 13 43 14 50

c Asplenium Tnchomanes 36 13 7 15

c Saxifraga Aizoon 20 21 4

c Asplenium Ruta-muraria 20 69

c Primula Auricula 33 29

c Erinus alpinus 21 8

c Hieracium amplexicaule • • 21 • 15

a) Cvstooteridion
Alliance

c Cystoptems fragilis 100 53 36 71

c Asplenium vinde 71 93 43 57

c Carex brachystachys 7 100 21 21

d Hieracium murorum 36 6o 36 7

d Arabis alpina 57 7 7 71

d Bellidiastrum Michelii 87 71 7

Associations
c Cystopteris fragilis 100 53 36 71

d Geranium Robertianum 93 13

d Oxalis Acetosella 57 7

d Phyllitis Scolopendnum 57

d Epilobium montanum 50 7

d Festuca altissima 50

d Moehnngia Muscosa 36 7

d Arabis arenosa ssp. Borbasii 21

c Carex brachystachys 7 100 21 21

d Adenostyle s glabra 7 47 •

d Dryopteris Robertiana 40 7 7

c Ranunculus alpestris 86

c Androsace lactea 7 86

d Gentiana Clusn 43

c Cystopteris regia 5£
c Cystopteris regia x montana 14

d Heliosperma quadndentatum 100

d Hutchinsia alpina 28

d Saxifraga rotundifolia 7 43

b) Potenti 111.on caulescentis
Alliance et association

c Hieracium humile 13 29 • 96

c Potentilla caulescens 42

Associations• 1 2 3 4 5

Nombre de releve's. 14 15 14 14 26

Daphne alpina £
Hieracium bupleuroides 21
Hieracium tooentosum 15

Draba aizoides 7 iL
d Globularia cordifolia 54

d Stipa Calamagrostis 42

d Coronilla vaginalis • 19

Comoaanes

Campanula cochleariifolia 93 93 100 100

Seslena coerulea 93 71 43 85

Galium pumilum 40 57 36 8

Rhamnus alpina 20 7 7 46

Poa nemoralis 21 13 7 4

Carex ornithopoda 47 36 19

Carex sempervirens 7 57 4

Thlaspi montanum 7 21 • 4

Alchemilla conjuncta 7 7 36

Valeriana montana 7 7 7

Euphrasia salisburgensis 7 14 8

Aruncus Silvester 14 7

Carduus defloratus 27 8

Salix grandifolia 13 29

Festuca pumila 36 43

Festuca ovina 21 8

Chrysanthemum montanum All. 14 8

Arabis Turrita 14

Impatiens Noli-tangere 14

Cicerbita muralis 57 27

Hieracium villosum 14

Dryas octopetala 14

Festuca pulchella 28

Saxifraga oppositifolia 21

Pinguicula grandiflora 21

Poa alpina 21

Cystopteris montana 7

Viola biflora 7

Globularia cordifolia 54

Centaurea Scabiosa 50

Teucnum montanum 42

Carex humilis 23

Genista pilosa var.' 15

Thymus serpyllum 15

Asperula cynanchica 15

Campanula rotundifolia 15

Dianthus Silvester 12

Sorbus Aria 12

Amelanchier ovalis 12

Anthyllis montana 8

Thalictrum minus 8

Laserpitium Siler 8
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Tableau No £••

1. LICUS TICO-LEONTODONTETUM

2. GALEOPSIETUM ANGUSTIFOLIAE

3. RUMICETUM SCUTATI

4. DRYOPTERIDETUM ROBERTIANAu

5. POLYbTICHETUM LONCHITIS

6. DRYOPTERIDETUM VILLARSII

7. CYSTOPTERIDETUM MONTANAE

Associations: 1 2 3 4 5 6 7

Norabre de releves: 20 16 18 12 11 6 5

Thlasoietea rotundifolii
Thlasoietalia rotundifolii
Ordre et classe

c Valeriana montana 6o 6 78 91 55 67 20

c Campanula cochleanifolia 60 6 22 50 9 67 80

a) Petasition oaradoxi

Alliance
c Leontodon hyoseroides VelwitschlOO

c Petasites paradoxus 10

d Gypsophila repens 80

d Oxytropis Jacquim 25

d Saxifraga Aizoides 5

Association
c Ligusticum ferulaceum 80

c Ranunculus Seguieri 50

c Trisetum distichophyllura 30

d Sideritis hyssopifolia 95 19

d Festuca pulchella 75

d Tussilago Farfara 10

b) Scroohulanon nuratensis
Alliance

c Scrophulana juratensis Schleicher 75 95

Associations
c Galeopsis angustifolia 100 6l
d Sedum album 75

c Rumex scutatus 15° 25 89

c Linaria alpina var. petraea Rapin. 78

c Erysimum ochroleucum 12° 33

c) Arabidron almnae

Alliance
c Arabis alpina 42 82 100 80

c Moehnngia muscosa 42 36 17 50

d Geranium Robertianum 100 18 80

d Cystoptens fragilis 50 100 83 100

d Asplenium viride 25 82 100 40

d Geranium silvaticum 25 82 83 20

Associations
c Dryoptens Robertiana 100 17 40

d Mercurialis perennis 50

c Polystichum Lonchitis 100 100 20

d Athyrium Filix-femma 45

d Epilobium alpestre 27 *



Associations: 1 2 3 4 5 6 7

Norabre de releves: 20 16 18 12 11 6 5

c Dryoptens Villarsii 8 81
d Salix retusa 67

c Cystopteris montana 100

d Adenostyles Alliariae 27 100

d Cardamme pratensis 80

d Senecio Puchsii et nemorensis 80

d Oxalis Acetosella 80

d Chaerophyllura hirsutum ssp. Cicutaria 60

ComDaenes

Galium pumilum 50 25 55 67 40

Hieracium murorum 17 9 17 20

Sesleria coerulea 50 25 18 33

Silene Cucubalus 10 42 27 50

Poa nemoralis 17 27 17

Solidago alpestris 8 18 17

Saxifraga rotundifolia 8 100 83

Saxifraga Aizoon 17 82 67

Saxifraga moschata 17 36 67

Rubus saxatilis 33 45 17

Rumex anfolius 27 33 60

Epilobium montanum 36 33 100

Laserpitium latäfolium 30 33 9

Scabiosa lucida 25 8 67

Cardamme heptaphylla 50 60

Myosotis alpestris 55 100

Viola biflora 36 83
Geum rivale 27 17 20

Urtica dioeca 25 36

Ennus alpinus 25 27

Festuca ovma 15 50

Lotus corniculatus 20 25

Laserpitium Siler 65°

Thymus serpyllum 50

Centaurea montana 45

Adenostyles glabra 35

Seseli Libanotis 30

Athamanta cretensis 25

Stipa Calsunagrostis 25

Knautia silvatica 25

Allium Schoenoprasum 20

Galium Mollugo 20

Ranunculus carmthiacus Hoppe 15

Hieracium piloselloides 15

Chrysanthemum montanum All. 10

Astragalus sempervirens 5

Vicia sepium 35

Soldanella alpina 50

Hutchinsia alpina 50

Festuca pumila 50

Bellidiastrum Micheln 40

Polystichum lobatum 20

Cardamme pentaphylla 40
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a de nombreuses affinites floristiques avec les groupements d'eboulis ombrages
ä gros blocs que Beguin (1972) propose de reunir dans une nouvelle alliance
Arabidion alpinae, ä rattacher ä la classe des Thlaspietea rotundifolii.

L'Arabidion alpinae, avec Arab is alpina et Moehringia muscosa comme carac-
teristiques, Geranium robertianum, Cystopteris fragilis, Asplenium viride et
Geranium silvaticum comme differentielles, comprend egalement 4 associations:

Les deux alliances Potentillion caulescentis et Cystopteridion (qui comprennent
dans le Jura tous les groupements de fentes de rochers calcaires) dependent
de l'ordre baptise Potentilletalia caulescentis par Braun-Blanquet en 1926. Or
on s'aper9oit maintenant que ce nom, conserve pour des raisons de priorite,
ne convient pas, puisque Potentilla caulescens n'existe dans aucune des associations
du Cystopteridion. C'est pourquoi, avec Oberdorfer et collab. (1957), je propose
de remplacer le nom de. Potentilletalia Br.-Bl. 1926 par celui de Asplenietalia
rutae-murariae (Br.-Bl. 1926) Oberd. et al. 1957.

Les deux tableaux synthetiques 5 et 6 resument cette situation dans le Jura.
Une etude comparative s'etendant ä l'ensemble des groupements correspondants
d'Europe centrale devrait confirmer le bien fonde de ces propositions.

A. Asplenio-Cystopteridetum Oberd. 1936 (tableau 7)

A ma connaissance, les seules mentions qui furent faites de cette association
dans le Jura le furent par Moor (1945, p. 197; 1954, p. 544; 1957, p. 48;
1962, p. 227.) qui nomme Cystopteris fragilis, Valeriana tripteris (21 ),Arabis
alpina et Moehringia muscosa comme especes caracteristiques. Dans le Jura
central et occidental on peut dire que seul Cystopteris fragilis merite le rang de

caracteristique d'association, bien que cette fougere se rencontre dans toutes
les associations de l'alliance, de meme que dans les eboulis de gros blocs

(Arabidion alpinae). Cependant c'est ici qu'elle est le plus abondante et qu'elle
a la meilleure vitalite. Geranium robertianum, Oxalis acetosella, Phyllitis
scolopendrium, Epilobium montanum, Festuca altissima, Moehringia muscosa
et Arabis arenosa ssp. borbasii sont differentielles par rapport aux autres
associations du Cystopteridion. Ayant leur centre de gravite dans les forets
montagnardes du Fagion ou dans les eboulis frais, elles expriment que 1'Asplenio-
Cystopteridetum colonise les fentes de rochers calcaires ombrages, parfois aussi
les tres gros blocs, de l'etage montagnard.

Ce n'est certainement pas par hasard qu'aucune espece de l'ordre ne participe
ä l'association et qu'il n'y figure qu'une seule espece de la classe (Asplenium
Trichomanes). Cette pauvrete traduit la situation excentrique de 1'Asplenio-
Cystopteridetum dans l'ordre des Potentilletalia.
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Tableau No 7. ASPLENIO-CTSTOPTERIDETUM

No du relev£ 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 *

Caractenstiaue dissociation
(All.)Cystopteris fragilis 22 22 12 12 12 +2 +2 +2 22 12 23 + +2 +2 100

Diff^rentielles dissociation
Geranium Robertianura + + 11 + 22 12 + 12 12 11 + 11 93

Oxalis Acetosella + 12 22 +2 12 •f +2 +2 57

Phyllitis Scolopendnum + r° 12 32 12 22 22 57

Epilobium montanum r + + + + r + 50

Festuca altissima 0
+ r + +

0
•f + 12 50

Moehringia muscosa 12 12 +2 +2 + 36

Arabis arenosa ssp. Borbasii + +2 • 21

Differentielles des sous-associations
Tortella tortuosa +2 22 12 23 12 22 43
Mnium undulatum 22 +2 +2 12 12 36

Thamnium alopecurum 33 33 12 12 44 36

Chrysosplenium alternifolium r 21

Rhytidiadelphus triqueter + 33 13 12 29
Neckera coraplanata 12 12 12 21

Metzgeria pubescens +2 +2 +2 21

Caract^ristioues d'alliance
Asplenium viride +2 12 +2 +2 12 + +2 12 + 22 71
Carex brachystachys 7

Caractenstiaue de class«

Asplenium Tnchomanes + 12 12 22 f 12 22 • +2 + 22 12 +2 86

Comoagnes

a) plantes herbacees

Campanula cochleanifolia 12 +2 12 12 22 22 22 22 33 +2 +2 12 22 93
Arabis alpina +2 11 11 11 11 + 12 + 57

Cicerbita rauralis + r r + + r + + 57
Hieracium raurorura 11 v + + 36

Poa neraoralis 12 +2 <+) 21
Aruncus Silvester + r° 14

Arabis Turnta r 14

Irapatiens Noli-tangere + 14

Valeriana montana 7
b) mousses

Neckera crispa 44 12 23 12 33 23 12 33 12 12 71
Ctemdium molluscura 12 23 33 23 23 33 13 33 57

Plagiochila Asplenioides 12 +2 23 12 22 33 12 50
Hylocomium splendens +2 13 33 23 12 +2 43

Conocephalum conicum + 11 +2 12 12 + 43

Fissidens cnstatus + 12 +2 12 +2 36

Thuidium taraariscifolium 12 12 14

Plagiopus Oederi 23 +2 14

Accidentelles • 1 1 1 2 2 2 1 4

Nombre d'eso&ces 4 4 5 13 11 14 18 18 22 18 16 26 24 27



Je distingue trois sous-associations:
a) la sous-association typique, tres pauvre en plantes vasculaires (4 ä 5 especes)

et sans mousses, liee aux parois de rochers compacts tres peu diaclases,
b) la sous-association ä Tortella tortuosa dont je ne peux pas preciser le

determinisme,
c) la sous-association ä Thamnium alopecurum des endroits particulierement

humides et ombrages, du bas des parois, ä l'abri de la foret, oü Phyllitis et les

mousses sont particulierement luxuriants. La presence d'hepatiques comme
Conocephalum conicum et Metzgeria pubescens merite d'etre signalee (sans

compter toutes les autres mousses qui m'ont echappe).
L'Asplenio-Cystopteridetum est en contact avec le Carici-Asplenietum,

l'Asplenio-Piceetum, le Bellidiastro-Pinetum, le Phyllitido-Aceretum et d'autres
associations du Fagion.

Cette association primaire ne doit pas etre confondue avec VAsplenietum
trichomano - rutae-murariae Tx 1937 des vieux murs (par exemple dans le

vignoble subjurassien) caracterisee par Asplenium Trichomanes, Asplenium Ruta-
muraria, Ceterach officinarum (en voie de desparition), Linaria Cymbalaria,
Lamium amplexicaule, Sedum album et nombre d'especes nitrophiles comme
Chelidonium majus, Veronica hederifolia, Geranium Robertianum, Geranium
molle, Valerianella carinata, etc.

Localisation des releves

1. La Combe Pierre. Roches. 950 m. N. C.N. 1106 595300/239900
2. Röti. Balm. 1350 m. N. C.N. 1107 606700/234200
3. Mont-Dessus. Courtetelle. 1045 m. N. C.N. 1106 591450/239610
4. Combe Grede. Villeret. 870 m. N. C.N. 1125 568700/222040
5. La Combe Pierre. Roches. 950 m. N. C.N. 1106 595300/239900
6. La Combe Pierre. Roches. 950 m. N. C.N. 1106 595300/239900
7. Mont-Dessus. Courtetelle. 1045 m. N. C.N. 1106 591450/239610
8. Cote au Bouvier. Soubey. 820 m. N. C.N. 1105 571800/238920
9. Hasenmatt. Selzach. 1280 m. N. C.N. 1106 601400/232380

10. Foret des lies. Ocourt. 630 m. NE. C.N. 1085 571720/243340
11. CombeChabroyat. LesPommerats. 670 m. N. C.N. 1104 563500/237720
12. Cote au Bouvier. Soubey. 700 m. N. C.N. 1105 571400/238650
13. Arete des Sommetres. Muriaux. 1000 m. N. C.N. 1104 563940/231820
14. Les Orgieres. Ocourt. 680 m. N. C.N. 1085 573000/243700

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

No. 4: Adenostyles glabra. No. 6: Polystichum lobatum. No. 8: Hypnum cupressiforme.
No. 9: Senecio Fuchsii, Adenostyles Alliariae. No. 11: Rhytidiadelphus loreus. No. 12:

Sambucus racemosa, Hedera Helix. No. 13: Bryum capillare. No. 14: Campanula Trachelium,
Asperula odorata, Dryopteris Filix-mas.
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B. Carici (brachystachyos)-Asplenietum ass. nov. (tableau 8)

Dans le Jura, oü cette cyperacee est relativement rare, Carex brachystachys
a son optimum dans les fentes de rochers humides et ombrages, parfois meme
suintants, des etages montagnard et subalpin. Contrairement ä l'indication de
Oberdorfer (1970 p. 30 et 175), je pense, avec Lüdi (1921, p. 159—160), que
Carex brachystaphys est bien une plante des Asplenietea rupestris et qu'il
peut etre considere comme espece caracteristique ä la fois de 1'alliance du
Cystopteridion et de l'association Carici-Asplenietum (22). Dryopteris Robertlana
et Adenostyles glabra, plantes d'eboulis des stations elevees, sont differentielles
par rapport aux autres associations du Cystopteridion.

La sous-association typique, sans espece differentielle, correspond aux stations
relativement seches, exposees aux vents, alors que la sous-association riche en
mousses se rencontre dans les endroits plus abrites et ombrages. Cette derniere
heberge en outre Asplenium viride en quantite nettement superieure et ne
comprend pratiquement aucune des especes de l'ordre ayant leur centre de
gravite dans les rochers ensoleilles.

Le Carici-Asplenietum remplace YAsplenio-Cystopteridetum dans les stations
plus froides (rochers suintants), moins abritees, mais pas necessairement plus
elevees. Les especes forestieres qui figurent encore dans YAsplenio-Cystopteridetum
ont disparu et sont remplacees par des plantes des pelouses alpines, comme
Sesleria coerulea, Bellidiastrum Michelii, Galium pumilum, Carduus defloratus,
ce qui souligne le caractere plus „subalpin" du Carici-Asplenietum.

Le Carici-Asplenietum est en contact avec les groupements suivants:
a) VAsplenio-Cystopteridetum se limite ä des stations plus chaudes, plus

abritees.

Localisation des releves

1. Envers de Montoz. Court 1000 m. N. C.N. 1106 598180/232460
2. Creux du Van. Gorgier. 1280 m. N. 2 m2 C.N. 1163 546040/198300
3. Rouge Pertuis. Undervelier. 720 m. N. 1 m2 C.N. 1105 583730/239930
4. Le Golat. Souboz. 760 m. N. 2 m2 C.N. 1106 585680/238250
5. Diütsch. Gänsbrunnen. 910 m. N. 10 m2 C.N. 1107 602500/234080
6. Creux du Van. Gorgier. 1330 m. NW. C.N. 1163 546680/198660
7. Creux du Van. Gorgier. 1310 m. N. 5 m2 C.N. 1163 546900/198750
8. Rouge Pertuis. Undervelier. 650 m. N. 5 m2 C.N. 1105 583650/239920
9. Envers de Montoz. Court. 1040 m. N. C.N. 1106 597800/232370

10. Envers de Montoz. Court. 1000 m. N. C.N. 1106 598180/232460
11. Envers de Montoz. Court. 990 m. N. C.N. 1106 598180/232460
12. La Haute Joux. Moutier. 980 m. N 2 m2 C.N. 1106 596600/234520
13. Cote de Rebevelier. Undervelier. 830 m. N. 1 m2 C.N. 1105 581300/238400
14. Mont-Dessus. Courtetelle. 940 m. N. 0,5 m2 C.N. 1106 591250/239860
15. Aretre des Sommetres. Muriaux. 1020 m. N. 1 m2 C.N. 1104 564100/231820

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

No. 2: Veronica latifolia. No. 5: Alchemilla conjuncta. No. 6: Oxalis Acetosella, Saxifraga
rotundifolia, Carex sempervirens. No. 7: Oxalis Acetosella, Veronica latifolia, Androsace
lactea. No. 12: Thlaspi montanum. No. 13: Hylocomium splendens. No. 14: Aruncus Silvester.
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Tableau No 8. CARICI-ASPLENIETUM

No du relev£ 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 *

Caract^nstiaue d'association
(All.)Carex brachystachys +2 12 22 +2 +2 +2 +2 12 +2 12 12 22 + 22 +2 100

Differentielles d'association
Dryoptens Robertiana +2 + + + + + 40

Adenostyles glabra + r • + + + 12 + • 47

Differentielles de la sous-association
Fissidens cristatus 12 +2 +2 11 +2 +2 40

Orthothecium rufescens 12 22 +2 22 12 33

Tortella tortuosa 12 +2 12 12 12 33

Ctemdium molluscum +2 44 44 23 27

Conocephalum conicum 12 + 13

Caracteristiaues d'alliance
Asplenium vinde +2 12 + + + 12 +2 22 22 12 12 12 22 22 93

Cystoptens fragilis + • • + 12 + • • f + • •f +2 53

Caractenstioues d'ordre et de classe
Kernera saxatilis + r° + r r r 40

Primula Auricula + + + r r 33

Asplenium Ruta-muraria + r + 20

Saxifraga Aizoon + r * 20

Asplenium Tnchomanes + + 13

Hieracium humile + + 13

Athamanta cretensis r • r • 13

Corapagnes

a) plantes herbages
Campanula cochlearnfolia 22 + 11 +2 12 12 12 12 12 12 12 12 12 12 93

Sesleria coerulea 0
+ + +2 12 • + +2 +2 + +2 + +2 12 +2 +2 93

Bellidiastrum Micheln + + + + + + + + + + 11 12 87

Hieracium murorum + + r + + + + f 60

Carex ornithopoda + + r° + + 47

Galium pumilum + + + + + + 40

Cicerbita muralis + + +° + 27

Carduus defloratus + + r r 27

Rhamnus alpina r +° r 20

Geranium Robertianum + + 13

Salix grandifolia 13

Poa nemoralis + + 13

Moehnngia muscosa 7

Arabis alpina 7

b) mousses

Neckera cnspa c\CM 12 12 12 +2 33

Plagiochila Asplenioides + 12 13

Accidentelles 1 1 3 3 1 1 1 3

Nombre d'esofcces 7 9 9 11 12 13 l6 17 11 15 13 17 17 11 20
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b) L'Androsaco-Ranunculetum colonise les rochers ombrages tres exposes aux
vents ä l'etage subalpin, en mosaique avec le groupement ä Sesleria, Androsace
lactea et Carex brachystachys.

c) L'Asplenio-Piceetum, le Bellidiastro-Pinetum et le Lycopodio-Pinetum ne
peuvent prendre pied que sur l'humus brut qui s'accumule sur des pentes rocheuses
moins raides et diaclasees ou sur des eboulis stabilises.

d) Enfin les associations du Fagion (Aceri-Fagetum, Abieti-Fagetum, Adenostylo-
Fagetum, Phyllitido-Aceretum) ne s'installent que sur des „sols" relativement
profonds d'eboulis plus ou moins stabilises.

C. Androsaco-Ranunculetum alpestris ass. nov. (tableau 9)

Une espece alpine, Ranunculus alpestris et une espece subalpine, Androsace
lactea caracterisent cette association des parois de rochers ombrages de l'etage
subalpin du Jura central (Aiguilles de Baulmes, Chasseron, Creux du Van,
Chasseral, Hasenmatt, Balmflue).

L'aire de repartition generale de Ranunculus alpestris est vaste: Pyrenees,
Apennin, Alpes, Jura et Carpathes. Son aire jurassienne s'etend de la Balmflue
ä l'est au Suchet ä l'ouest, sans localites abyssales dans les cluses. Oberdorfer
(1970) lui attribue le role de caracteristique de l'alliance Arabidion coeruleae
(combes ä neige de l'etage alpin).

Androsace lactea est une relique glaciaire dont l'aire disjointe comprend les

Alpes du Dauphine, le Jura central, le Jura de Souabe, les Prealpes calcaires
bernoises et fribourgeoises, les Alpes Orientale et les Carpathes. Dans le Jura
elle colonise les rochers de l'etage subalpin entre la Balmflue k l'est et les

Aiguilles de Baulmes ä l'ouest, avec des stations abyssales dans les gorges du
Pichoux et celles de Court (700 m d'altitude). Oberdorfer (1970) la qualifie
de caracteristique de l'alliance de Potentillion caulescentis. Si l'on extrait
du Potentillion s. 1. les groupements ä Cystopteris pour en faire une alliance
separee (Cystopteridion) il faudra modifier la fonction d'Androsace lactea.

Gentiana Clusii peut etre consideree comme differentielle par rapport aux
autres associations de l'alliance du Cystopteridion.

J'ai cru pouvoir distinguer deux sous-associations: l'une k Primula Auricula
(qui n'est peut-etre qu'une Variante appauvrie dans le Jura soleurois), l'autre
k Carex sempervirens et Festuca pumila des stations plus froides. II y a lieu de

signaler cependant que l'aire de Primula Auricula est limitee au Jura septentrional

et ne depasse pas la Hasenmatt au SE, tandis que Festuca pumila se

limite au Haut-Jura central et occidental et ne depasse pas Chasseral au NE.
Des mesures simultanees du microclimat permettraient peut-etre de preciser
si cette difference floristique depend vraiment de facteurs ecologiques ou s'il
ne s'agit pas plutot de deux „races" locales delimitees par des facteurs
historiques.

L'Androsaco-Ranunculetum est en contact avec les groupements suivants:
a) Le Pulsatillo-Anemonetum Beguin 1972 (Caricion ferrugineae) qui se

localise dans les couloirs de degradation en forte pente oil la neige s'accumule.
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Tableau No 9« ANDROSACO-RANUNCULETUM

No du relev£ 1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 *

Caracteristiaues dissociation
Ranunculus alpestris + + +2 + 11 21 11 22 + + +2 85

Androsace lactea 12 +2 +2 12 12 +2 12 + +2 + 85

Diff^rentielle d'association
Gentiana Clusii + • • +2 + + + * 38

Diff^rentielles des sous-associations
Primula Auricula r + + 31
Carex sempervirens 12 +2 12 12 +2 12 + 54

Pestuca pumila (+) 12 +2 +2 +2 38

Dryas octopetala 22 +2 • 15

Caracteristiaues d'alliance
Aspleniuo viride +2 + •f 12 + 46

Cystopteris fragilis 12 + +2 + + 38

Carex brachystachys • +2 12 22 23

Caracteristiaues d'ordre et de classe
Athamanta cretensis r° + + r + + 46

Hieracium humile + + + 11 31

Kernera saxatilis f r + + 31

Hieracium amplexicaule + + + 23

Saxifraga Aizoon + 15

Comoaunes

a) plantes herbacees

Campanula cochleariifolia 22 12 12 +2 12 12 22 22 12 12 + 11 + 100

Bellidiastrum Michelii + + + + + + 11 + 69

Seslena coerulea +2 + +2 12 12 +° + + + 69

Galium pumiluin + +2 +2 + + + +2 54

Hieracium murorum + 11 +
or 38

Carex ornithopoda r + + + 31

Salix grandifolia +° r 23

Ullaspi montanum + + 23

Hieracium villosum + r 15

Chrysanthemum montanum All. + •f 15

Dryopteris Robertiana + 8

Valeriana montana +2 8

b) mousses

Ctenidium molluscum 44 22 12 44 31

Tortella tortuosa 22 12 + 23

Fissidens cristatus 12 + 15

Neckera crispa • 23 12 15

Accidentelles • 4 2 1 • • • 4 3

Nombre d'esofeces 14 16 7 8 13 10 13 9 13 10 15 20 14

100



b) Le Festucetum pumilae du bord des abrupts rocheux.
c) Le Bellidiastro-Pinetum et le Lycopodio-Pinetum qui ont besoin tous

deux de roches diaclasees recouvertes d'humus brut.
d) Enfin, la pelouse kSesleria coerulea, Androsace lactea et Carex brachystachys

se developpe sur les vires rocheuses peu fissurees, mais moins abruptes que les

parois proprement-dites.

Localisation des releves

1. Dilitsch. Gänsbrunnen. 900 m. N. C.N. 1107 602500/234080
2. Hasenmatt. Selzach. 1290 m. N.NW. C.N. 1106 600750/232350
3. Hasenmatt. Gänsbrunnen. 1380 m. N. C.N. 1106 601150/232360
4. Balmflue. Balm. 1200 m. N. C.N. 1107 607950/233660
S. Gorges de Court. Court. 700 m. N. C.N. 1106 592950/232840
6. Creux du Van. Gorgier. 1310 m. N. C.N. 1163 546080/198270
7. Creux du Van. Gorgier. 1340 m. N. C.N. 1163 545600/198020
8. Creux du Van. Gorgier. 1380 m. N. C.N. 1163 546100/198170
9. Creux du Van. Gorgier. 1390 m. N. C.N. 1163 546050/198150

10. Creux du Van. Gorgier. 1380 m. N. C.N. 1163 546050/198150
11. Creux du Van. Gorgier. 1390 m. W. C.N. 1163 546000/198120
12. Creux du Van. Gorgier. 1310 m. NNW. C.N. 1163 545850/198070
13. Creux du Van. Gorgier. 1400 m. N. C.N. 1163 546000/198120

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

No. 2: Alchemilla conjuncta, Plagiochila asplenioides, Conocephalum conicum, Epilobium
montanum. No. 5: Rhamnus alpina, Seseli Libanotis. No. 7: Phytreuma spicatum. No. 12:

Laserpitium Siler, Euphrasia salisburgensis, Linum catharticum, Phyteuma orbiculare.
No. 13: Scabiosa lucida, Bartsia alpina, Pinguicula vulgaris.

D. Heliospermo-Cystopteridetum ass. nov. (tableau 10)

On pourrait se demander si cette association n'est pas le vicariant geographique
de 1'Androsaco-Ranunculetum. En effet, eile se limite ä la chaine du Reculet-Cret
de la Neige, avec des especes propres ä cette region (Cystopteris regia, Helio-
sperma quadridentatum, Hutchinsia alpina, Festuca pulchella, Saxifraga oppositi-
folia et Pinguicula grandiflora), tandis que VAndrosaco-Ranunculetum est
localise dans le Jura central, avec des especes propres k celui-ci (Ranunculus
alpestris, Androsace lactea, Primula Auricula). Cette premiere difference est
done essentiellement fonction de facteurs historiques. Cependant VAndrosaco-
Ranunculetum du Jura central possede encore plusieurs especes des pelouses
et des forets (Carex sempervirens, Bellidiastrum Michelii, Carex ornithopoda,
Hieracium murorum, Salix grandifolia) qui manquent au groupment ä Cystopteris
regia; en revanche ce dernier possede des especes des eboulis ombrages et humides
et des megaphorbiaies subalpines (Arabis alpina, Saxifraga rotundifolia) qui
manquent au groupement du Jura central.
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Tableau No 10. HELIOSPERMO-CYSTOPTERIDETUM

No du Relev£ 1 2 3 4 5 6 7 8 3 1.0 11
*

12
*

14
*

%

Caracteristiaues d'association
Cystopteris regia 23 12 +2 r +2 r 12 50

Cystoptens fragilis x montana +2 • • * 4 * * 14

Diffetentielles d'association
Heliosperma quadndentatum 22 12 4 +2 12 12 +2 32 22 +2 33 32 12 22 100

Saxifraga rotundifolia +2 + 4 +2 12 43

Hutchinsia alpina +2 4 +2 4 - 28

Diff^rentielles des sous-associations
(All. )Carex brachystachys 22 12 4 21

Ennus alpinus 4 4 4 21

Festuca pumila +2 +2 +2 33 42 12 43

Festuca pulchella 4 +2 +2 42 28

Saxifraga oppositifolia 12 +2 42 21

Pinguicula grandiflora +2 +2 42 21

Caracteristiaues d'alliance
Cystopteris fragilis 12 12 +2 +2 +2 +2 + 4 12 12 71

Asplemum viride 4 +2 4 4 4 • +2 4 42 57

Caracteristiaues d'ordre et de classe

Kernera saxatilis 4 4 4 4 28

Athamanta cretensis + 4 14

Asplemum Tnchomanes 7

Draba Aizoides 7

Compagnes

Campanula cochleanifolia 12 22 12 +2 12 22 +2 12 22 +2 22 22 12 22 100

Arabis alpina 4° 4 + 4 +2 4 4 42 4 42 71

Sesleria coerulea +2 o
+ 12 42 42 12 43

Alchemilla conjuncta + 12 42 42 42 36

Galium pumilum 4 12 42 42 4 36

Poa alpina +2 4 12 21

Festuca ovina 12 22 42 21

Euphrasia salisburgensis + * 4 14

Accidentelles 1 1 1 1 2 • • 2 1

Nombre d'esoeces 5 6 7 9 10 9 10 9 10 11 11 12 14 16

* relev^s de CI. Beguin.
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Si l'on fait abstraction des especes qui peuvent s'exclure pour des raisons
historiques, on s'aperfoit que I'Heliospermo-Cystopteridetum est plus „alpin",
plus pauvre et plus pur. Cette impression se renforce lorsqu'on tient compte
du comportement ecologique general de Cystopteris regia et de Heliosperma
qui sont lies aux rochers ombrages et suintants des etages subalpins et alpin.
En effet, les localites de I'Heliospermo-Cystopteridetum sont situees 300 m
plus haut que Celles de 1'Androsaco-Ranunculetum. De plus l'association est
liee aux parois de rochers qui ne regoivent presque jamais les rayons du soleil,
aux niches situees sous les surplombs et aux profondes crevasses, tandis que
1'Androsaco-Ranunculetum jouit d'un climat plus lumineux et plus vente.

Les releves du tableau no 10 sont disposes en fonction de l'humidite
croissante, la sous-association kFestuca pumila etPingnicula grandiflora
etant liee aux rochers les plus humides.

L'Heliospermo-Cystopteridetum est en contact avec le Veronico-Hutchin-
sietum, le Carici-Pinguiculetum, le Festucetum pumilae (Beguin 1972) et le

Potentillo-Hieracietum. Une etude plus poussee permettra sans doute de
preciser oü se trouve la limite entre ce groupement du Cystopteridion et des

groupements encore plus hygrophiles et plus riches en mousses du Cratoneurion
commutati (23).

Localisation des releves

C.N. 1280. Tous les releves proviennent de la region situee entre le Pt. 1692
(1200 m. SW. le Reculet) et le sommet Est du Cret de la Neige (Pt. 1710,9).
La localisation precise est difficile.

Accidentelles ne figurant pas au tableau:

No 1: Rhamnus alpina. No 3: Viola biflora. No 4: Cystopteris montana.
No 5: Dryopteris Robertiana. No 9: Minuartia verna, Poa nemoralis. No 13:
Valeriana montana, Bellidiastrum Michelii. No 14: Hieracium murorum.

E. Groupement ä Sesleria coerulea, Androsace lactea et Carex brachystachys.

Sur les vires rocheuses en forte pente et exposees au nord on observe des
lambeaux de pelouses qui semblent intermediaries entre les groupements de
fentes de rochers et la veritable pelouse alpine. En voici un exemple:

Hasenmatt, 1350 m. Exposition N. Pente 100%.

Strate herbacee: 3.3 Sesleria coerulea
Recouvrement 80% 2.2 Carex sempervirens

2.2 Ranunculus alpestris
1.2 Androsace Lactea



1.1 Bellidiastrum Michelii
1.1 Primula Auricula
+ Carex brachystachys
+ Gentiana Clusii
+ Asplenium viride

1.1 Saxifraga Aizoon
1.2 Campanula cochleariifolia
+.2 Alchemilla
+ Thesium alpinum
+ Galium pumilum
+ Chrysanthemum montanum
+ Ranunculus montanus
r Helianthemum nummulatium

Mousses: 2.3 Tortella tortuosa
Recouvrement 60% 2.2 Ctenidium molluscum

1.2 Orthothecium rufescens
+.2 Fissidens cristatus
2.2 Rhytidiadelphus triqueter
1.2 Plagiochila asplenioides
2.3 Hylocomium splendens
1.2 Dicranum scoparium

Ce groupement dont j'ai constate la presence ä la Hasenmatt, au Dilitschgrat,
au Röti et dans les gorges de Moutier, rappeile ce que Zoller (1951, p. 74) nomme
„sous-association a Carex brachystachys et Androsace lactea du Seslerio-Semper-
viretum" et se situe entre VAndrosaco-Ranunculetum (Cystopteridion) et le

Pulsatillo-Anemonetum androsacetosum Beguin 1972 (Caricion ferrugineae).
II presente certainement plus d'analogies avec le Caricion ferrugineae des sols

suintants des versants ombrages qu'avec le Seslerion des versants ensoleilles (24).

5. Un groupement d'eboulis ombrages nouveau pour le Jura:
le Cystopteridetum montanae Hoepf. 1957 (tableau 11)

Cystopteris montana est relativement rare dans le Jura (25). Souvent cachee

sous les hautes herbes, cette jolie fougere peut passer inapergue. Elle crolt toujours
en compagnie de Adenostyles alliariae dans les eboulis grossiers meles de terre fine
argileuse tres riche en humus et bien aeree. Toutes les localites que je connais
sont tres ombragees, humides en permanence et situees au pied de parois de rochers

exposees au nord.
Les releves du tableau no 11 proviennent tous du Weissenstein, entre 1250 et

1400 m d'altitude. II s'agit de petites stations enclavees dans la foret (Aceri-Fagetum
et Phyllitido-Aceretum). Cependant, j'ai rencontre Cystopteris montana entre 1600
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CYSTOPTERIDETUM MONTANAE

No du relev£ 1 2 3 4 5 *

Caractenstiaue dissociation
Cystopteris montana 23 33 33 22 23 100

Differentielles dissociation
Adenostyles Alliariae + 11 32 22 22 100

Cardaoine pratensis + + + 11 80

Senecio Fuchsii et nemorensis + + + + 80

Oxalis Acetose11a 12 22 12 12 80

Chaerophyllum hirsutum Cicutaria + + 23 60

Caract^nstiaues d'alliance
(Arabidion alpinae)
Arabis alpina +2 22 12 80

Moehringia muscosa +2 +2 (+) 60

Caracteristioues d'ordre et de classe

(Thlaspietalia, -etea)
Campanula cochleanifolia 23 12 +2 + 80

Dryoptens Robertiana +2 + 40

Valeriana montana 12 20

Polystichum lonchitis • * + • 20

CoraDatmes

a) plantes herbacees

Cystoptens fragilis 12 12 + +2 +2 100

Epilobium montanum + + (+) + + 100

Geranium Robertianum + 21 22 80

Rumex arifolius * 11 22 60

Cardamine heptaphylla + + + 60

Chrysosplenium alternifolium + 12 22 60

Asplenium viride +2 + 40

Bellidiastrum Michelii 40

Stellaria nemorum 12 22 40

Galium pumilum + + 40

Cardamine pentaphylla 12 (+) 40

Polystichum lobatum +2 20

Geranium silvaticum + 20

Crepis paludosa + 20

b) mousses

Ctemdium molluscum 33 13 33 23 12 100

Fissidens cristatus +2 +2 22 +2 80

Plagiochila asplenioides +2 +2 22 12 80

Conocephalum comcum 12 22 12 +2 80

Tortella tortuosa 22 12 12 60

Hylocomium splendens 12 + 40

Dicranum scoparium + +2 40

Cyrriphyllum piliferum 23 33 40

Rhytidiadelphus tnqueter +2 23 40

Mmum undulatum •f 12 40

Accidentelles 6 3 5 1 5

Nombre d'esofcces 24 20 19 32 29



et 1700 m dans la chaine du Reculet, dans les eboulis grossiers et ombrages et plus
rarement meme dans des fentes de rochers oü il s'hybride avec Cystopteris fragilis.
Ces stations subalpines oü l'espece croit avec Viola biflora et Hutchinsia alpina ont
une affinite certaine avec Celles qui sont decrites par Höpflinger (1957). Des
recherches plus attentives montreront peut-etre que l'association a une amplitude
plus large que celle qui est presentee ici.

Au point de vue systematique le Cystopteridetum montanae a des affinites
ä la fois avec la classe des Asplenietea rupestris (Cystopteridion) et celle des

Thlaspietea (Arabidion alpinae). J'ai prefere le rattacher ä cette derniere
comme toutes les associations jurassiennes d'eboulis e fougeres (Beguin 1972),
ceci pour des raisons ecologiques plus que floristiques, car nous sommes ici
vraiment ä la limite de ces deux classes.

Cystopteris montana est caracteristique d'association tandis que des plantes
de 1'Aceri-Fagetum ont ete choisies comme differentielles par rapport aux autres
associations de l'alliance (Arabidion alpinae) qui se developpent toutes en
dehors de la foret, dans des milieux beaucoup plus lumineux et plus sees.
La strate harbacee recouvre en moyenne 75% et les mousses (dont la liste est
certainement trs incomplete) 60%. Parmi celles-ci Conocephalum conicum
merite une mention speciale comme mdicatrice d'argile.

Lippert (1966) cite dans la region de Berchtesgaden une „association ä

Cystopteris montana et Marchantia polymorpha" (26) des parois de rochers
humides et ombragees dont il ne publie que deux releves avec en particulier
Cystopteris regia, Cystopteris fragilis, Heliosperma quadridentatum, Moehringia
muscosa, Phyllitis scolopendrium, Lunaria rediviva et Chrysosplenium alterni-
folium, association ayant beaucoup d'affinite avec notre Cystopteridion et
que cet auteur classe avec raison dans la classe des Asplenietea rupestris.

Höpflinger (1957) cite, lui aussi, une „association k Cystopteris montana
et Campanula pulla", avec plusieurs especes d'eboulis comme Dryopteris
Villarsii, Moehringia eiliata, Linaria alpina, combinees avec des plantes hygro-
philes comme Viola biflora, Cardamine amara, Epilobium alsinifolium, Saxi-
fraga rotundifolia, Saxifraga stellaris qui suggerent une longue duree d'en-
neigement et des suintements d'eau. Ce groupement, qui pourrait tres bien
faire partie de 1'Arabidion alpinae, a plus d'affinites avec le Dryopteridetum
Villarsii de l'etage subalpin qu'avec notre Cystopteridetum montanae.

Le Cystopteridetum montanae est en contact avec les groupement suivants:

a) Asplenio-Cystopteridetum des fentes de rochers et des gros blocs ä l'etage
montagnard.

b) Polystichetum lonchitis (ainsi que peut-etre d'autres associations de
VArabidion alpinae) des pierriers de l'etage subalpin.

c) Androsaco-Ranunculetum (et peut-etre Heliospermo-Cystopteridetum?)
des rochers ombrages de l'etage subalpin.

d) Adenostylo-Cicerbitetum des couloirs argileux ou des fonds de crevasses
ä long enneigement.

e) Phyllitidio-Aceretum des eboulis plus pauvres en terre minerale (27).
f) Aceri-Fagetum et Abieti-Fagetum des sols plus riches en terre minerale

et mieux stabilises.
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Localisation des leleves

1. Hasenmatt. Selzach. 1290 m. NW. C.N. 1106 600750/232350
2. Meme endroit
3. Hasenmatt. Selzach. 127S m. N. C.N. 1106 601400/232380
4. Röti. Balm. 1340 m. N. C.N. 1107 606720/234200
5. Hasenmatt. Selzach. 1340 m. N. C.N. 1106 601200/232360

Accidentelles ne figuiant pas au tableau:

No. 1: Hieracium murorum, Carex digitata, Sorbus aucuparia. No. 2: Heracleum juranum,
Androsace lactea, Orthothecium rufescens. No. 3: Heracleum sphondylium, Dryopteris
austriaca, Cicerbita muralis, DryopterisFilix-mas, Rhodobryum roseum. No. 4: Carex
brachystachys, No. 5: Primula elatior, Geum rivale, Polygonum Bistorta, Milium effusum,
Aconitum Napellus,

Je remercie tres sincerement les personnes suivantes qui ont contribue ä cette
publication par leurs conseils, leurs critiques, leur aide et leur compagnie sur le terrain:

le Prof. Dr. E. Oberdörfer, Freiburg i. Br.
le Dr. M. Moor, Bale
le Dr. CI. Beguin, Neuchätel

Resume

L'auteur decrit la vegetation des cretes rocheuses de Jura qui comprennent,
sur chacun de leurs versants, de nombreuses stations telles qu'eboulis mobiles,
parois de rochers compacts plus ou moins fissures, vires et corniches, baumes,
aretes dechiquetees, crevasses et amoncellement de blocs. Au versant sud il
decrit le Potentillo-Hieracietum, le Teucrio-Caricetum humilis et le Coronillo-
Pinetum; au versant nord, le Bellidiastro-Pinetum, YAsplenio-Cystopteridetum,
le Carici (brachystachyos)-Asplenietum, Y Androsaco-Ranunculetum alpestris,
le Heliospermo-Cystopteridetum et le Cystopteridetum montanae. II tente
chaque fois d'etablir les relations avec la vegetation environnante.

Sur le plan de la systematique phytosociologique, il preconise, pour les
groupements de fentes de rochers calcaires, la division du Potentillion caulescentis
Br.-Bl. 1926 en deux alliances: a) Potentillion caulescentis s. str. des versants
chauds, b) Cystopteridion des versants ombrages, ce qui l'amene logiquement
ä modifier le nom de l'ordre et ä adopter celui de Asplenietalia rutae-murariae
dejä propose par Oberdorfer et al. (1967), en remplacement de Potentilletalia
caulescentis Br.-Bl. 1926. Enfin il tente de definir la limite entre les groupements

d'eboulis (classe des Thlaspietea rotundifoliij et ceux de fentes de
rochers (classe des Asplenietea rupestris).

107



Zusammenfassung

Der Autor beschreibt die Vegetation der Felsstandorte im Jura. Diese umfassen

in allen Expositionen beweglichen Hangschutt und ruhenden Blockschutt,
Ritzen und Spalten des gewachsenen Felses, Felsstufen und Felstreppen, Balmen,

exponierte Felsköpfe und zerklüftete Gräte. Vom Südhang werden Potentillo-
Hieracietum, Teucrio-Caricetum humilis und Coronillo-Pinetum beschrieben,
in Nordlage das Bellidiastro-Pinetum, das Asplenio-Cystopteridetum, das Carici
(brachystachyos)-Asplenietum, das Androsaco-Ranunculetum, das Heliospermo-
Cystopteridetum und das Cystopteridetum montanae. Jedesmal sind die

Kontaktgesellschaften in die Betrachtung einbezogen.
Für die Assoziationen der Kalkfelsspalten schlägt der Autor vor, das Potentillion

caulescentis Br-Bl. 1926 in zwei Verbände aufzuteilen, nämlich in das Potentillion
caulescentis s. str. der warmen Lagen und das Cystopteridion der schattig-kühlen
Lagen, was eine Namensänderung der Ordnung nötig macht: Potentilletalia
caulescentis Br. Bl. 1926 ist durch Asplenietalia rutae-murariae (von E. Oberdorfer

et al. bereits 1967 vorgeschlagen) zu ersetzen. Ferner wird versucht, die

Gesellschaften des Hangschuttes (Thlaspietea rotundifolii) und der Felsspalten

(Asplenietea rupestris) klarer zu trennen.

Summary

The author describes the vegetation on the rocky ridges of the Jura which
includes on each side numerous stations, such as movable screes, compact cliffs,
more or less cracked, cornices, hollows, jagged ridges, crevices and heaps of
blocks. On the south side, he describes the Potentillo-Hieracietum, the Teucrio-
Caricetum humilis and the Coronillo-Pinetum; on the north side, the Bellidiastro-
Pinetum, the Asplenio-Cystopteridetum, the Carici (brachystachyosj-Asplenietum,
the Androsaco-Ranunculetum alpestris, the Heliospermo-Cystopteridetum and

the Cystopteridetum montanae. Every time, he tries to establish the connection
with the surrounding vegetation.

On the plan of the phytosociological systematic, he preconizes for the
communities of the slits of limestone rocks, the division of the Potentillion
caulescentis Br.-Bl. 1926 into two alliances: a) Potentillion caulescentis s. str, in
the warm sides, b) Cystopteridion of the shaded sides, which leads him to change
the name of the order and to adopt that of the: Asplenietalia rutae-murariae,
which had already been proposed by Oberdorfer and al. (1957). to take place of
the Potentilletalia caulescentis Br.-Bl. 1926. At last, he tries to definite the
limit between the communities of the screes (class of the Thlaspietea rotundifolii)

and those of the slits of the rocks (class of the Asplenietea rupestris).
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Notes

(1) Moor (1957) decrit le Lycopodio-Mugetum, sans publier de tableau.
J'ai moi-meme (Richard 1961) precise la composition floristique, le Statut
phytosociologique et l'ecologie de cette association subalpine du Haut-Jura.
Pour eviter une confusion avec les buissons de pins rampants des Alpes orientales
compris dans l'espece collective Pinus mugo,je propose de la nommer plutöt
d'apres le nom de genre du Pin de montage erige (Pinus uncinata Ramond)
c'est ä dire Lycopodio-Pinetum uncinatae (Moor 1957) Richard 1961. La
nomenclature de cette espece n'etant ni satisfaisante ni definitivement reglee,
j'ai adopte le point de vue de Gaussen (1960, p. 166) et de Flora europaea
qui me parait le plus logique.

(2) D'autres, comme le Chluser Roggen et le Roggenschnarz et Ravellen
(Oensingen) sont bien connues mais je ne les ai jamais parcourues.

(3) Moor (1957, p. 37) considere Daphne alpina et Hieracium bupleuroides
comme caracteristiques du „Daphne-Pinetum" (synonyme de Coronillo-Pinetum).
D'apres mes observations ces deux especes ne quittent pas les parois de rochers
et doivent etre rattachees au Potentillion caulescentis. Elles ne penetrent
qu'exceptionnellement dans la „foret" de pins.

(4) Hieracium tomentosum L. (=Hieracium lanatum Vill.) est Signale ä

Vallorbe, dans le Jura vaudois (Becherer, 1966). II fut decouvert dans les rochers
de la Clusette par le pharmacien V. Andreae (Rameau de sapin 8, 1874), mais
cette localite ne figure sur aucune flore. La localite au Creux du Van fut
decouverte par l'un de mes etudiants, M. Ch. Auroi, en juin 1969 (Becherer
1970, p. 333).

(5) Puisque l'alliance du Potentillion caulescentis ne compte, dans le Jura,
qu'une seule association.

(6) Les surfaces des releves n'aurait-elles pas ete delimitees avec suffisamment
de soin? Celles-ci varient entre 1 et 20 m2 (exceptionnellement 50m2!). Mais
il est tres difficile de decider oü se termine la vegetation rupicole des fissures
et oü commencent les Stades pionniers de pelouses comme le Seslerio-Laserpitietum
ou le Teucrio-Caricetum humilis.

(7) D'apres les indications de Quantin (1935), de Aichinger (1933) et mes
propres observations, on s'apergoit que Stipa Calamagrostis possede une tres
large amplitude ecologique, puisque cette belle graminee peut accompagner des
especes k habitat aussi different que Petasites paradoxus, Scrophularia juratensis
et Potentilla caulescens!

(8) Proportion de squelette: environ 50% de volume.
(9) 5 cm d'epaisseur dans la sous-association ä Stipa, 1 a 5 cm dans la sous-

association kLaserpitium.
(10) A l'exception du Massif central et des Pyrenees.
(11) Mes releves comprennent inevitablement des fragments du Cotoneastero-

imelanchieretum et d'une association du Geranion sanguinei.
(12) On rencontre Coronilla vaginalis egalement dans les pelouses du Seslerio-

Xerobromion (Teucrio-Caricetum humilis).
(13) Oberdorfer (1970) attribue Genista pilosa au Calluno-Genistion, chose

impensable pour le taxon jurassien! Cette espece occupe dans le Jura un foyer
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entre Laufon et Court, puis reapparait ä Pierre-Pertuis et Reuchenette pour
disparaitre jusqu'ä la Vallee de Joux (Seche des Amburnex, Roche Brizenche).

(14) Je connais egalement Festuca amethystina dans le Calamagrosti-Pinetum
(Creux du Van) qui relaie 1e Molinio-Pinetum ä l'etage montagnard superieur
avec Pinus uncinata. Dans le Jura cette espece se rencontre sporadiquement
dans le canton d'Argovie (Remigen), au Weissenstein, au Creux du Van, et enfin
ä la Dent de Vaulion. Je l'ai observee egalement ä Saint Ursanne dans un
Molinio-Pinetum et dans la meme region (Epiquerez) dans un Coronillo-Pinetum
avec Daphne Cneorum.

(15) Localites de Daphne cneorum dans le Jura: Oensingen, Waldenburg,
Hauenstein, Bärschwil, Clos du Doubs, La Brevine, Mont Tendre.

(16) M. Moor (in litteris) Signale des stations abyssales dans les gorges de

Moutier, entre Roches et Choindez, ä moins de 500 m (La Roche St-Jean), ainsi

qu'ä Oensingen (Ravellen) entre 520 et 560 m d'altitude.
(17) II ne m'a pas ete possible de determiner chaque fois l'espece, c'est pour-

quoi Polytrichum attenuatum et P. alpinum sont groupes sur le tableau no 4.

(18) Goodyera repens se rencontre aussi, quoique plus rarement, dans

YAsplenio-Piceetum (surtout la sous-association ä Carex digitata, Richard 1961),
ainsi que dans les monocultures de cöniferes. Moor (1962, p. 232) signale cette

espece dans les forets de pins des pentes rocheuses et moussues des versants

nord; c'est la premiere indication du Bellidiastro-Pinetum.
(19) Potentillion caulescentis des Alpes de Berchtesgaden (Lippert 1966),

Association ä Hieracium humile et Primula Auricula de la Foret-Noire (Oberdorfer

1957) et Drabo-Hieracietum humilis du Jura de Souabe (Oberdorfer n.p.)
(20) Optimum ecologique de Cystopteris pagilis et Cystopteris regia; presence

occasionnelle de Cystopteris montana. Le nom de Asplenion viridis, qui a dejä
ete propose, convient moins bien, puisqu'on pourrait confondre avec Asplenium
Ruta-muraria ou Asplenium Trichomanes dont l'amplitude ecologique est plus
6tendue.

(21) Valeriana tripteris n'existant pas dans le Jura central ne figure pas dans

mes tableaux, ce qui ne diminue en rien sa valeur indicatrice.
(22) II est bien evident que ces indications sont relatives au Jura (suisse et

frangais) dont les calcaires durs et fissures sont plutöt defavorables au developpe
ment de groupements fontinaux du Cratoneurion auquel le „Caricetum brachy-
stachyos" Lüdi 1921 fut attribue par Oberdorfer. Du reste le groupement
decrit tres succintement par Lüdi dans les Prealpes calcaires presente, avec

Heliosperma quadridentatum et Saxifraga oppositifolia, davantage d'affinites
avec le Heliospermo-Cystopteridetum de l'etage subalpin du Jura. Dans la

reserve naturelle de Berchtesgaden, mais sur des marnocalcaires exposes au sud,

Lippert (1966) decrit une association ä Carex brachystachys et Dryopteris
Robertiana qui a beaucoup d'analogie avec l'association jurassienne.

(23) Oberdorfer (1970) donne z Heliosperma la fonction de caracteristique
du Cratoneuro-Arabidetum (Cratoneurion) qui n'existe pas dans le Jura.

(24) Je ne peux pas me prononcer d'une maniere plus affirmative sur le

Statut systematique de ce groupement qui occupe des surfaces tres restreintes.
(25) Je remercie mon maitre et ami le Dr. M. Moor qui m'a fait connaitre

plusieurs localites de cette espece.
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(26) Cet auteur n'a-t-il pas confondu Conocephalum conicum Marchantia
conica) avec Marchantia polymorpha?

(27) Une etude pedologique montrerait facilement la difference.
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